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Crapaud. — Dégoûts. 

Crasse. — Avarice. 

Crayon. — Projets réali- 
sables. 

Créancier. — Mouve- 
ments de fonds. 

Créme, — En prendre : 
vous récolterez le fruit de 
votre travail. — Prise par 
un autre: on vous coupera 
1 herbe sur le pied. 

Crépes. — Les manger : 
surprise désagréable. — Les 
faire : intervention person- 
nelle. 

Crépuscule. — Change- 
ment d'opinion. 

Cris.— Voyez Clameurs. 

Crocodile. — Créaneiers 
exigeants. | 

Croque-mort. — Guéri- 
son. 

Cuirasse., — L'endosser: 
protection, 

Cuisine. — Service, 

Cuisinier. — Vous serez 
surchargé de travail. 
 Cullute. =— Evénement 
déconcertant. 

Cullivaleur, — Voyez 
Agriculture, 

Curé. — Mauvaise ren- 
contre ou maladie, 

Cure, — Médisances sur 
vous. 

Cygne. — Embarras. 


Cyprès. — Désespoir; 
mort d'une créature aimée, 


LL 
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Dais, — Bonheur. 

Dames (jeu). — On 
cherche à vous duper. 

Damier. — Bon établis- 
sement. 

Danse, — Voir danser : 





bon augure. — Danser soi- 


même : approche d’une fin: 
malheureuse. — Donner à: 
danser : frais. 
Débäcle.— Grosse perte. 
Débarquement. — Assis- 


ter à un débarquement : af- 


faire qui touche à sa fin.— 
Débarquer soi-même : si- 
tuation stable. 

Débor dément de rivière :: 
votre irrésolution causera 
la ruine de vos affaires. 

Déchirure. — Partage. 
entre associés, 

Décès. — Voyez Agonie. 

Déchausser (Se). — Si- 
tuation embarrassante, 


Déclamatien. — Plus de- 


bruit que de besogne. 
Déclaration, — La faire: 
on entamera une question 
délicate, — En être l'objet : 
indécision | 
Décoifler, — Une person: 
ne : entreprise bien menée, 
— Etre décoifté : lachance- 
vous revient, 
Décors, — Manœuvres- 
dirigées contre vous. 
Défaillance, — Voir quel. 
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qu'un défaillir : vous au- 
rez, besoin de tous vos 
moyens — Défaillir : nou- 
velle qui vous abattra. 


Défaite militaire. — Af- | 


faire dans laquelle il faut 
reculer. 4 
Défi. — Rivalité. ds 
Défricher.— Voyez Agri- 
CHIUTCAR QUOTE a 
Degrés. — Elévation. 
Etre au milieu d'un esca- 
lier « le succès arrivera. 
_ Déguisement. — Super- 
cherie. | 
Délaissement — Nouvel- 
Jes amours. 
Démangeaison. 
vaise compagnie. 
Déménagement, — 


— Mau- 


PQ LA SAT 
Démence. — Voir des 
fous : Bonheur — Se voir 
fou : sagesse. * 
Démenti. — Dispute. ; 
D'molition.! — Perte ré- 
parabic. | 
Dimon. — Querclles Go- 
mestiques 
Din.cher. — 
Dinonciation.— En faire 
‘une: perfidie, — En être 
l'objet : intrigue mal ca- 
chée. : | 
Dents. — Voir tomber 
ses dents : mort de parents 
ou d'amis — Faire arra- 
cher ses dents: grand hé- 
ritage. — En voir arracher 
une : saçrifice. — Les avoir 


Trouvaille. 


Crain- . 


belles : contentement, 
Départ. — Voir partie 
quelqu'un : cette personne 
se met en campagne con 
trevous, — Partir soi-mé- 


me : avancement rapide. 


| Dépenses. — Paiementsà 
faite rien ni S 
Dépôt. — On vous es- 


time. 


Descente. — Ne vous 
laissez pas aller. 

Désert — Ne comptez. 
que Sur vous. | 

Déserteur, — Fanfaron- 
nades. La 
 Désespoir. — Perte de 
temps. à 


© Dishabitter, — Se voir | 


déshabilier : on vous gru- 


gera. — Se déshabiller ou : 


se voir sans vêtements em, 
public : indiscrétions vous 


concernant. — Déshabiller # ; 


quelqu'un : vérité qu'on 
démontrera. | 

… Désbériter (ou l'être). — 
Déplacement de fonds. . 


Désirs. — Méfiez-vous 


de vos illusions, 
Désolation. — Voyez Dé- 
sespoir. | 
Dessert. — Affaire Con= 
cluc. | | 
Dessins, — Esprit. 
Destitution. — Déména- 
gement désagréable. 
Détention. — Voyez Ca- 
chot. | (Q) 
Dettes. — Les payer: 
Wu 
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Argent. . | | 

Deuil. — Le porter ou le 
prendre : changement d'o- 
pinion 

Diable, — Amour, peine 
de cœur.: — Emportant 
quelqu'un : souhait accom- 
pli.— Letirer par la queue: 
entreprise infructucuse. — 
Lui parler : mouvement 
nerveux. — Le dompter : 
calomnie. 

Diamant. — Espérances 
déçues — En perdre : 
mauvais présage, fortune 
gâchée. 

Dièle, — Mélancolie. 

Dieu.— Elévation, hon- 
neurs, | 

Dindon — Quelqu'un 
floué et dépouillé.— Rôti : 
ce ne sera pas vous. 

Diner. — En ville : on 


cherchera à vous confesser. 


— Donner à diner : flatte- 
ries qui ne sont pas sincè- 
res. — Mauvais diner : ser- 
vice rendu mal à propos. 

Discussion. —— Affaire 
avec un entètéc. 

Dispule. — Avec quel- 
qu'un : mal de tête, — 
D hommes : déjeuner con- 
fortable. — De femmes : 
persécution. 

Dissection. — Indiscré- 
tion que vous commettrez 


ou que l'on commettra vis- 


A-vis de vous. 
Distraction, — Quipro- 


quo. 


Doigt. — Erreur. — 


Mordu : mécontentement 
de soi-même — Pincé ou 
coupé : affaire dont on tort 
de se mêler. 


Domino (Costume) — 


Dissimulation — Jeu : bou- 
derié. : 

._ Don. — En recevoir : 
fortune chancelante. — En 
faire : sentiment généreux. 

Dortoir, — Nuit blan- 
che. 

Dos. — Voir celui d'une 
personne : personne qui 
changera à votre épard, — 
Montrer le sien : personne 
que l'on indisposera, 

Dot, — Mariage d'ar- 
gent. 
Douche, — Perte d'ar- 
gent. 

_ Dragée.— Gourmandise. 

Dragon. — Vertu qui se 
défend, 

Drapeau. — En porter 
un : marque d'honneur. 

 Duègne:— Pour un hom- 
me : une dame pense à, 
vous. — Pour une dame : 
on vous surveille, 

Duel, — Diner cha mpé- 
tre. 

Dus — Querelle. 


E 


Eau, — Claire et lim. 
pide : bonheur, prospérité, 


















‘ + Love 


réussite. — Trouble : 

nace de ruine, chagrins san 
times. — Y tomber : ruine 
complète. — Y nager : évi- 
ter le désastre. 

Eboulement. — Catastro- 
phe qui vous est étran- 
gère. — Y être entraîné : 
ruine dans laquelle vous 
êtes englobé. 


Ecailles. — Ne voyagez. 


pas. | | 
Echasses. — Pour un 
homme : danger de coups. 
— Pour une femme: crainte 
de chute. 

Echecs(j eu).— Réunion. 
— Y jouer : on machinera 
contre vous un tour qu'un 
sot vous donnera le moyen 
de déjouer. — Y perdre : 
Me le dessous. — YŸ ga- 

: plaisir. 

a ebelté — Moyen de 
réussir. — Ÿ monter : con- 
sidération. — En descen- 
dré : fautes, maladresses 
qui compromettent le suc- 
cès ; déception. — En tom- 
ber : ruine complète, 


Echeveau: — Le tenir à 


une dame : entrevue où 
l'on est en mauvaise pos- 
ture. — Le débrouiller : 
sortir d'une MAGION diff- 


cile. 


Echo. — Infériorité dans : 


une discussion. 
Echouement  d embarca- 
tion : danger imminent, 


. 
Re | 
. Lt à 17 


; Eclai ir. — | Victoire inat- 


AFS —1De soleil : 
rivalité. — De lune : heu- 
reuse médiocrité. 

Ecole. — Y aller: in F6 
riorité. — En tenir une: 
raisonnement juste. — En 
sortir : mauvais calcul. 


»*  Ecorcher. — Une vo- 


laille, du gibier : crainte 
de blessures. — Se voir 
écorché : note à payer. 

Ecraser. — Quelqu'un : 
affaire urgente. — Etre 
écrasé : circonstance dan- 
gereuse. 

Ecrevisses. «=— Mauvaises 
affaires dans lesquélles vous 
suivez une voic tortueuse" 
— En être pincé : vous 
avez affaire à forte partie. 

Ecriloire — Affaire em- 
brouillée — Renversée : 
danger-pour votre vertu. 

Ecroulement.— D'un édi- 
fice, d'un mur : attaques 
indirectes, 

EÉcumer. — Le pot au 
feu : belle affaire dont vous 
ne profiterez pas. 

y Ecurie. — Réprimande. 

Ecusson. — Voyez Ar- 
moirie, 

Edredon. — Mollesse, 

Effiloquer. — De la soie, 
de la dentelle: vous déjouez 
une machination, 
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Effroi. — (Circonstance 
où vous en serez quitte pour 
la peur, 

Efironterie. — 
bête 

Effronté, — Menace de 


Sottise 


. gecevoir une gifle. 


Eolantier — Pcauté de 
campagne. 

Eglise. — En voir une : 

illusion fantastique. — Ÿ 
entrer : remords doulou- 
eux, réprimande, — En 
sortir : sermon suivi de ré- 
conciliation. 
_ Egoût, — Mauvais iieu : 
Récurage d'égoût : affaire 
honterse à laquelle il cst 
dangereux d'être mêlé, 

Egralignures.  — Petite 
trahison {éminine. 

Eleciricilé. — Faire fonc- 
tionner une machine : vous 
ferez unc conquête, — Etre 
électrisé : on vous attcin- 
dra dans quelque chose qui 
vous touche, 

Eléphant. — En Voir un: 
santé prospère.. —sS y voir : : 
attaque dont vous n'avez 
pien À Craincre. = SCn- 
fuyant : cocuage. 


Eloges — Keçus : fausse 
monnaie. =— Donnés : prêt 
Sur gages. 

Emballage. —. Rentrées 
d'argent. 

Embarras, — Manque 
d'a propos. 


Embcmpoint, — AcCcrois- 
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* naie : hausse c'e 


sement de fortune. 

Embouchure. — D'une 
rivière, d un fleuve : enfant 
frère ou sœur d'un nouveau 
lit. 

Embourber, — Voiture 
embourbée : mettre Ja 
main à la pâte. — person- 
ne embourbée: gâchis dans 


vos affaires, 


Embrasser, — Voyez : 
Baiser accolade. — Etre em- 
brassé par des amis : mé- 
ficz-vous. — Par un incon- 
nu : nouvelles. 

Enibuscade. — Surprise 
désagréable, — Se mettre 
en embuscade : soupçons, 


jalousie, 


Emnisgralion, — Nouvel- 
les connaissances, | 
Enunaillolter. — Pour 
un homme: affaires com- 


pliquées. — Pour une fem- 


me : négociation facile, 

Exmancher. —  Agissez 
avec ordre. | 

Empalement, — Élessure 
d'amour propre. 

Empiler — De la mon- 
fonds, — 
Des anarchandises, des bal- 
lots : abondances d'affaires. 


Enplälre. —  Remède 
inutile. 

Emplelles. — Noyez : 
Achat. | 

Emploi. — En obtenir 


un : travail assuré. — Le. 
perdre : on vous suprlante 
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pendant une absence. 

_ Empoisonnement. — Cha- 
grin de famille, 

Emprisonnement, —— 
Voyez :Cachot. | 

Emprunt. 
Dettes. 

Encaissement. — Mettez 
votre argent en sûreté. 

Enceinte. — (abondance) 
et satisfaction. 

Encens. — Projets qui 

..n'aboutissent à rien de 
pratiqne. 

Encensoirs. — Flatteries 

. intéressées, dangereuses 
pour vous, 

Enchères (vente aux), — 
En voir une : idée saugre- 
nue. 

Enchiffrènement. — Affai- 
res compliquées, 
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Encluime. ,—  Aïfaires à. 


suivre sans perdre de temps, 

Encre. — Trop claire : 
vertu chancelante, — trop 
épaisse : correspondance où 
comptes en souffrance: — 
Tache d'encre: petites malae 
dresses dont les conséquen- 
ces vous seront préjudicia- 
bles, — Voyez : Ecritoire. 
_ Encrier., — Voyez : Ecri- 
toire. 

Endosser, — Un billet : 
affaire prise À rebours. 

Enfants. — Plaisirs in- 
nocents, — Enfant À sa 
naissance : embüûüche dres- 
ste, — À la mamelle ; 
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Voyez : placé. — Du nez: 


surprise, — Qui court : 
stérilité. — Puine secrète. 
Enfer. — Danger mortel, 


catastrophe. 


Enflure. — Orgucil mal 
manque 
de clairvoyance. 
… Enfouissement. — D'un 
trésor, d'un objet précieux : 
vide À combler. 

Enfourner. — Soi-même: 
action ‘décisive. — Voir en- 
fourner : affaire dont vous 
ne récolterez pas les béné- 
fices. —— Etre mis dans un 
four : on abusera de votre 
bon caractère. .. 

Engagements. — D'effets: 
misère. 

Engelure, — Veillez sur 
votre langue. 

Engourdissement. — D'un 


membre : manque d'éner- 


gie. 
Enigme, — Mots aigres- 


doux, 

Enfanber. — Un obsta- 
cle, un ruisseau : affaire 
traitée séance tenante, * 

_ Enlèvement. — En com- 
mettre un : affaire inatten- 
due et désagréable. — Se 
voir enlevée : voyage préci- 
pité, — Etre témoin d'un 


enlèvement: vous serez mis 


en demeure. | 

Ennui, — Oisiveté” pus 
nie. * 

Enrélement. Vous 
avez besoin de mouvement. 
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F tions rabattucs. 


_ Enseigne. — (écriteau) : 
Piège. 

Ensevelissement, — Ense- 
velir quelquun : résigna- 
tion. — Se voir ensevelir 
soi-même : affaire dont on 
aura du mal à se dégager. 


En général : réunion de pa- 


rents où d'amis. 

Enterré. — Etre enterré 
vif : bonheur inattendu. 

Enterrement. — Mariage 
mal assorti. — Voyez con- 
voi. Ù 

Entonnoir.— S'en servir: 
affaire qu'on liquidera. — 
Boire au moyen d'un en- 
tonnoir : on vous jugera 
sot, — Faire boire -quel- 
qu'un avec un entonnoir : 
morgue dont vous vous re- 
pentirez. 

_.Entorse. — attente vai- 
nez te 

Efpaules. — Voyez : Dos. 

Epautelles. De laine : af- 
faire À emporter de force. 
D'or ou d'argent : com- 
mandement, 

Epée — En voir une: 
Surpr.sect perfidie, — Dans 
le fourreau : danger caché. 
— Nue : succès obtenu dif- 
ficilément. — A son côté : 
espoir de prévenir, — Re- 
cevoir un coup d'épée : 


blessures graves. — En 


donner un : affaire ‘enlevée 


de force. 

Eperons. — En porter : 
tomber amoureux, En voir: 
on vous poursuivra avec 
insistance. 

Epines, — Voisinage à 
craindre, Piqure d épines : 
dégradation. 

Epingles. — Petites mé- 
chancetés. — Au revers de 
l'habit : contrariétés. 

Epis. — Mürs affaire 
fructueuse. — Verts : vous 
serez payé selon vos efforts. 

Epluchures. — Vilenies. 

Eponges. — On conspire 
contre votre fortune, 

Epousseter.— Soi-même: 
lettre à écrire. — Voir 
épousseter : rencontre d une 
personne remuante. 

Epour jante. — Voyez 
Eff roi. | 

* Equipage (voiture de lu- 
xe).— Y monter ou sy 
trouver : vous étes en bon- 
ne voie. — En conduire 
un : vous avez ce quil faut 
pour réussir, VOUS n'en pro 
fitcrez pas. — Monter der- 
rière : vous vous trompez 
sur la route à suivre. 

Ermilage, — Méditations 
utiles, 

Ermite, — En prendre 14 
robe : imbécilité. — En 
voir un: trahison d'un pa- 
rent. 

Escadre, — Irrésolution. 
— En commander une : 
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réservez vos dernicrs argu- 
ments. pa À | 
| Escalade. — Attaques à 
soutenir, triomphes et con- 
guctes 


Escalier. — Travaux pé- 


nibles, gain inespéré. — 
Le monter trop vite : con- 
‘ecil de prudence. — Le 
descendre : danger de chu- 
te. | | ' 

Escamolteur. —-Flagrant 
délit. — Escamoter sol- 
même : ayez de l'à-propos. 


| Escarsot,. — On vous 


fera honte, | 
Escarpin, — Faillite, 
perte d'argent. 
Escarpolette. — Voyez : 
Balançoire. | 
Escrime. — En faire : 
blessures au pied. — L'étu- 
dier : mauvaise relation. 
L'enseigner : attaques. 
Espions. — En voir : 
victoire sur les méchants, 
procès gagné. — Faire de 
l'espionnage : découvrir les 
dessous d'une intrigue. 
Esprit, — En montrer : 
surprise que l’on fera. — 
Se trouver dans une réunion 
de gens d'esprit : idées 
nouvelles. 
Essouffler. — Se sentir 
essoufflé : gêne, 
Estafette, — Lettre im- 
portante, 


Estaminel, — Colère pro-. 


chaine. 
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Estropié. — Misère dans 
son intérieur. 

Elable. — Vide : on veut 
vous exploiter. — Pleine : 
ne prenez pas vos précau- 
tions trop tard. 

Etabli. — Préparez-vous 
un moyen de vous tirer 
d'affaire. | 

Etal., — Repas peu con- 
fortable. | 

Elancher. — Son sang : 
victoire sur moi-même. — 
Celui d’un autre : héritage. 
. Elang.— Poissonneux : 
contentement. — Bour- 
beux : désagrément. — 
Limpide:dédommagement. 


—Avec des poissons morts :. 


vous serez frustré et ‘volé. 
— S'y mirer: rester en sus- 
pens. 

Etau, — Contrainte., 

Eteignoir. — Vérité ca- 
chée. — S'en servir : affaire 
qu'on ne s'explique pas. 
 Etendard. — Voyez : 


Drapeau. : 


Eternument. — Une ou 
deux fois : échec en affai- 
res, — Trois ou quatre fois : 
réussite d'affaires. — Cinq 


-fois : réussite douteuse. — 
Voir éternuer : souhaits ac- 


complits. 
Etincelles. 

passager. | 
Etiqueltes. — En coller : 


— Caprice 


. mettez de l'ordre chez vous. 


Etoffes. — Nouveautés, 
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Astres. — 


| d'éclat. 
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— En mesurer : affaise qui 


trainera. — Les couper : 
se débarrasser dun con- 
trôle. 

Etoiles. — Voyez : Ciel. 
Qui filent : dé- 
placement d’ SEA 


| vaines, SANT | 


Etuve, — Affaire bâclée. 

… Eunuque.— Homme nul, 

Evanouissement. — Juge- 
gement défectueux. 

Evenfail. — Méchanceté 
à éviter. 

Exil. — Voyage forcé. 

Exorcisme. — Mortifiez- 
vous. 

Expatriation. — Voyez: 
Emigration. 

. Explosion. — Affaire 

Exprès. — Voyez : Esta- 
fette. 


AS 
RAR — Vérités dites 
en riant. 
Face, — Belle : bonheur 
assuré. 


Fâcherie. — Réconcilia- . 
tion pour vous ou un des 


vôtres. 

Facteur. — Nouvelles en 
roule, 

actionnaire. — Méfan- 
ce, 

Faclion.— En faire une: 
surveillez vous-même, 


’ À 
=! 


abondance 


Fagots.— Contes invrai- 
semblables. 

Faim, — Eprouvée : : at- 
tente vaine. — Satisfaite : 
promesse de gain. 

Famille. — Bonheur par- 
tagé. 

Fanfare. — Accord de: 
personnes pour en tromper 
une autre. 

Fanfaronnades, — Hible- 
ries qui ne, trompent per- 
sonne. 

Fange. — Voyez : Doue. 

Fantasrmagorie. — Crain- 
tes vaines. | 

Fantôme.,— Blanc : al- 
légresse., — Noir : deuil 
prochain. 

Fard.— Visage menteur. 

Fasdeau. — En porter : 
d'affaires, — 
Purter quelqu'un : personne: 
négligeable, — Débarrasser 
un autre dun fardeau : 
responsabilité qu'on rejct- 
{era sur vous, | 

Farine, — Aubaincà ne 
pas laisser échapper, -— 
Couvrir quelqu'un de fa- 


rine entreprise stérile. 


Faligue.— Travail forcé. 

Faucher, — Opérations 
fructucuses. 

Faux pas. — Erreur qui 
n'aura pas de suites darige- 
reuses. 

Favoris. — Voyez : Bar- 


be. 


Fie.,— Pour un homme : 















































ts soumission aux caprices 


Re ‘: d'une femme. — Pour une 
En ‘à dâme protection qui veille 
TR. sur elle. — Pour une jeune 
À PONS fille qui se voit fée : séduc- 


, tions. 
LU. 108 Félure. — Ne vous atta- 
af quez pas à plus puissant 
FT ‘2 que vous. | 

| | *: Femme. — Faiblesse et 
> ‘ infirmité. —Siellcest nue: 
4 | blanche . peine évitée. — 
LR Noire : peine inévitabls. 
.  Fenaison — Travaux 
De: 4 + fructueux. 





\: un Fendre. — Séparatien 
|: PINS brusque. , 
1]: OURS Feuctre, — Sauter perf 
AE une fenêtre : conduite lé- 


RL, | pue — Etre jeté par une 
le, 1 . fenêtre : décadence ct ruine. 


4 — Ouvrir une fenêtre . ap- 
ps préciations élogieuses. — 


B'. AVE En fermer une: vous chan- 
D ‘(mn gerez d'avis, — Fenètres 
E 1 -.de diverses formes : mélan- 


ES jours. | 
OR © Fer. — Brüûülure d'un fer 
N, ‘0 rouge : effusion de sang. 
>, 4 | Ferme. — Travail qui 
BA. vous rapportera. 
met Festin. — Joie trompeuse 
FOUR suivie de maladie. 
ht Féle. — La souhaiter : 
4 temps perdu, — Se la voir 
| souhaiter : plaisirs et Con- 
| trariétés.— Fête publique: 
excès de distractions. — 
Chez un particulier : invi- 
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DA. _ ge de bons et de mauvais. 


tation. | | 

Feu. — Colère, danger. 
— Etcint : décadence et 
délaissement. — Clair ct 
bienfaisant : biens sans 
nombre. — Sur soi : hâte 
funeste, — En allumer : 
affaire de longue dure. — 
En éteindre : amour mort. 
— Le communiquer à un 
autre : amour partagé. — 
S2briler : regrits.— Tom- 
bèr dans le feu : être vic- 
time de fripons. 

Feuilles, — Joie trom- 
peuse suivie de maladie. 

Fiançailles — Pour des 
personnes marices : elles 


fétcront la cinquantaine.— 


Pour un célibataire : on 
s'occupe de vous marier. 
Fiévré. — Chaude af- 
faire, ' à 
Fifre. — Aubaine qui 
vous échappera. | 
Figues, — Môûres : pro- 


fit certain. — Pas mûres : 


perte. NAT 
Fil. — Voyez Echeveau, 

_ Filer, — Soi-même : en- 
treprise ardue, — Voir fi- 
ler : soyez prudent. 


Filet. — Pris dans un 


filet : discussion avec quel- 
qu'un. — YŸ prendre une 
personne : vous Vous em 
parerez de son cœur ou de 
son esprit, — Tendre un 
filet : nécessité de se don- 


ner du mal pour réussir. —= 
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Dame qui se voit prise dan: 
un filet à papillons : con- 
duite ultra-légère. . 

Filles.— De joie : profit 
bonne compagnie. 

Firmament,  — Voyez 
Ciel. 

Flamme. — Voyez Feu. 

Flalleries. — En être 
l'objet : on cherche à vous 
duper. — En prodiguer : 
rapports avec des gens haut 
placés, LS 

Flèche. — En recevoir 
une : vous serez victime 
d'une perfidie. — En lan- 
cer une : conquête que 
vous pouvez tenter avec 
succès. 

Fleurs. — En général . 
plaisirs matériels, mais 
dangereux ou décevants.— 
Fanées : Fortune éclipsée. 
— Fraîches : fortune crois- 
sante, —- Artificielles : 
plaisirs trompeurs, — A la 
main ;, surcroît de plaisirs, 
— Se voir métamorphosé 
en fleur: succès mondains. 

Fleuve. — Voyez Rivière. 

Flotte, — Voyez Esca- 
dre, 

Flüte, — En voir : bac- 
chanales et débauche. — 
En jouer : affaire qui dé- 
pend de vous. —— En en- 
tendre sans les voir : on 
Cherche à endormir votre 
méfiance, 

Fluxion. — Soyez mo- 











£ ands malheurs. | 
Foire. — Soyez tran- 
quille. | 






Fonlaine. — YŸ boire ou 


y puiser : source de fa- 
veurs. — La voir * incon- 
tinence d' urine, 





Forét. — Voyez Bois, — 


Mœurs suspectes, infidé- 
lité. 


For ge ou Forgeron. — 


Nécessité de vous exercer. 

Fortune. — Se voir ri- 
che : prospérité ou éléva- 
‘tion dangereuse, — Courir 
après la fortune : vous 
choisissez mal le moyen 
d'y parvenir. 

Fossé, — Que l'on tra- 
verse : prudence contre les 
trahisons, — Où l'on tom- 
be : artifice perfide, 

Fou. — Bonheur sur 
terre et chagrin au ciel, = 
Se trouver au milieu de 
fous : réunion joyeuse. — 

Se voir en fou de roi : dé- 
barrassez-vous de vos ma- 
nies. 

Foudre, — Qui éclate : 
avenir menaçant, vous êtes. 
prévenu, — Qui tombe : 
présage d'événements, de 
circonstances inattendus. 

Fouet. — Le recevoir : 
attaque déloyale, —= Lo 
donner: aide dont on ne 
vous saura pas gré. — Se 
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voir un fouct en main : 
gardez-vous d'être présomp- 


tucUux. 


Foule. — Réunion de 
parents. EUR | | 
» Four. — Voyez Enfour- 
ner. | à 
Fromage. —— En voir : 
avantages de toute espèce. : 
__ En manger . désappoin- 
tement. An nes 

Froment. — Dons de 
fortune. — Avarié : mal- 
heur pour le pauvre, profit 
pour le riche. 

. Fronde. — Rencontre de 
frondeurs : reproches qu'on 
vous adressera,— Se servir 
d'une fronde : on vous ren- 
dra vos médisauces. | 

Front. — Levé : initia- 
tive. — Baissé : manque: 
d'initiative. 

Fruits. — Divers : Vo- 


luptés. — Pendants et. 


mûrs : succès prochain. — 
Pendants et verts : méfiez- 
vous des envieuxet des pa- 
rasites. — En cueillir : 
plaisirs défendus. + Sur 
une assiette : service que 
vous rendrez ct qui vous 


causera de l'agrément. —. 


Fruits gâtés : confiance mal 
placée, méfiez-vous de vo- 
tre femme. | 
Fuite (Etre en). — Mal- 
heur, perte notable, 
Fumée, — Fausse gloire, 
joie éphémère. — Se voir 
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à l'envie. — Exhaler de la 
fumée par le nez ou "Ta 
bouche : vous recevrez le 
coup. de foudre. | 
Fumer. — Bonheur mé- 
langés | 
Furies. — Mauvais pré- 
sage, calomnies, disputes. 
Fuseau, — Pour un 
homme : danger d'être do- 
miné par sa femme, 
Fusées. — Joie pour le 
lendemain dune fête. — 
Les voir éclater et retomber 
À terre: ne sacrifiez pas vos 
affaires À vos plaisirs. 
Fusil. — Occupations 
inutiles. — Qui éclate: 
tentation dangereuse. 


“ 


. # 
Gageure. — Adversité 


subite, malheur irrépara 


ble | 
Gaieté. — Bonne santé. 
Galanterie. — Satisfac- 
tion, mystiñcation  pro- 
chaine. — D'une fille : in- 
térêt en danger. 
Gambade. — Paiement 
esquivé par votre débiteur. 
Gamme, — Affaire bril- 
Jafite, mais peu sûre. 
Gants. — Plaisirs pas- 
sagers, ennuis, inquiétu« 
des, — Sen voir essayer : 
signe de demande en ma 
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riige. | 
Garde. — Dégoût 
La monter : perte d'argent. 
— La battre : réjouissance 
prochaine. — Etre arrêté 
par elle : angoisse, 
Garde-malade, — Pour 


1 homme qui en fait fonc- . 


tion : colère — Pour la 
femme : héritage. -— :En 
recevoir les services : santé 
très longue vie. | 

Gairde-manger. — Bon- 
heur | 
Garrotter.— Quelqu'un 
liaison. —- Etre garrotté : 
on s'éprendra de vous. 

Gäleaux. — En man- 
ger : fcte joyeuse. — En 
faïre : épreuves À traver- 
ser. 

Gagelle. — Le matin : 
heureux augure. —— Le 
soir : railleries. 

Gagçoi. — Y être cou- 
ché : heureux présage, — 
Y marcher: craignez qu'on 
ne vous clevance, 

Géant. Relations 
avec un homme haut pla- 
" cé. — Si vous êtes sur son 
épaule : il vous protègera. 

Geler. — Ne soyez pas 
sicassant avec ceux qui 
veulent vous obliger. 

Gendarme, — Infamie, 
— En tuer : plaisirs qui 
finiront mal. rh 

Général, — À cheval : 
conquête, — À pied : hon- 


f 


neurs. 

Genou. — Panique, dan. 
Ser. — Blessé : insuccès, 
douleurs. — Se mettre à 
genoux : honte. , 

Géographie. — En faire: 
ne VCUS dirigez pas au ha= 
sard | 
… Géomélrie, = En faire : 
succès problématique. — 
Etre «embarrassé Par un- 
problème : entreprise où 
rien ne doit être laissé au 
hasard, 

Gerbes. — Liées : vous. 
gagnerez de l'argent, mais 
craignez d'en perdre en- 
suite. 

Gibbosité. — Voyez : 
Bossu. 

Gibelolle, — Partie de 
campagne. | 

Gibet. — Dignité pro- 
Chaine. 

Gibier. — En général : : 
Vous Serez tenté de tout 
casser. —Gibier tué : chas= 
se heureuse, — Gibier 
qui vole où qui court et 
qu'on poursuit : craignez 
d'être éconduit. 

Giboulées. — Moment: 
difficile à passer, 

Girouelle, —. Immobile: 
changement de position. 
— Qui tourne: faveur qu 
vous échappe, — Sur J# 
quelle vous êtes monté » 
grand embarras. 

Glace, — Voyez : KE 
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if. 
Bonne réussite. — Qui se 
brise débâcle à craindre. 
Gorge. —  Arrondie ; 
espérance qui se réalisera. 
— Plate : espérance déçue 
— Coupée : danger per- 
sonnel. : 
Gouffre. — Affaire dan- 


ereuse. — Où l’on tom= 


be : issue funeste. 


paroles et promesses creu- 


ses. | 

Gourmandise. — Indi- 
gestion. 

Goutte. — Dette payée. 

Gouttière. — Gonfiden- 
ce pénible, 

Grabat. — Où l'on est 
couché : situation gênée, 

Grâce. — Faire grâce à 
quelqu'un ; placement de 
fonds. — Recevoir sa grà- 
ce : dette d'honneur. 

Grand'père ou Grand’ 
mère. — Héritage pro- 
chain, 

Grands. — En être per- 
sécuté : honneurs, — En 
être fété : misère. 


Grange. — Pleine : ma- | 


riage, héritage, commerce 
prospère. — Vide : honte 
et misère, — En flammes : 
fortune considérable. 
Grenouille. — Méfiance. 


 hâblerie. — En voir sau- 


ter : chagrin. 


_ Gril. — On s'occupe de 
vous en haut lieu. 
ment. — En briser une: 
chagrin. 

Groseilles. — Rouges : 
amitié. — Blanches : sa- 


 tisfaction. — Noires (cas- 


sis) : infidélités. 
Grossesse, — Naissance 
d'un fils. | 
Guépes. — Persécution. 


Guinguelle, —: Pique- : 


nique. 
Guitare. — Habitudes 
funestes. 
Gymnase. — Lutte à 
soutenir, 


| 
H 


Habits. — Neufs et ri- 
ches : succcès dans vos 
entreprises. — Usés, dé- 
chirés : jours malheureux 
— Que l'on quitte : dé- 


tresse. — Se faire prendre 


mesure: soyez circonspect. 
Hache. — Inimitié ir- 
réconciliable qui vous 
met en danger de mort. 
Haillons. — Misère. 
Haine. — Nouvelle im- 
ir: du gain d'un pros 
cès. 


_ Hamac, — Où l'on est 


est couché : illusions. — 
Où l'on se balance: tirail- 
lements. 

Hameçon. — Tomber 
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dans un piège tendu à 
votre bonne foi. — En 
garnir un : réussite aléa- 
toire. 


Hannetons. — Mauvai- 


se récolte, maladie dange- 
reusce. 

Harim. — Y pénétrer : 
indiscrétion qui vous fer- 
mera une maison, 

Haricots. — En grains: 
critique, — Verts : perte 
considérable. — En cueil- 
hr : brocards sur votre 


compte. — En manger : 


rentrées d'argent : En as- 
saisonner : invitation 

Hérault Provocation. 
— En faire office : on ré- 
coltera sans risques Îles 
bénéfices d'une affaire, 

Herbe. — Abondance. 
— La fouler aux pieds : 
compétition, = En man- 
ger : désespoir, 





Herboriser, — Partie de 


campagne. 
_ Héritage. — Mort d'une 
personne aimée. — Qui 
échappe : châteaux en Es- 
pagne. 

Hibou. — Cambriolage 
nocturne. | 

Hirondelle. — Posée : 
réussite complète dans vos 
entreprises — Au vol : 
voyage lointain, — Voir 
un nid : bénédiction, pros 
périté. | 
Histrion, — Voyez : 


Homme. — Médisance. 


— Sujerbe : amour nais-: 


sant. — Horrible : que- 


rell € intime. — Noir: per ré 


te de biens.—En tuer un: 
entêtement, 

Hôpital. — Détresse. 

Horloge — Arrêtée : 
Lâcheté, — Qui sonne : 
précipitation. — En re- 
monter une : perte de 
temps | 

Hôtel, — Départ pour 
la campagne. 

Huche: — Pleine:abon- 


‘dance. — Vide : détresse, 


désespoir. 

Huissier. — Dénoncia- 
tion de faux amis. 

Huîtres. — Gourman- 
dise — En manger : 
plaisirs illicites. 

Hydre. — Ingratitude, 
séduction prochaine. 

Hydropisie. — Gros- 
sesse prématurée, avorte- 
ment. 


Ï 


_ Adole, — Se voir en ido- 
le : Songer creux. — En 
adorer: amour de l'argent. 

Llltmination. — Dans 
la rue : Pleurs à répandre. 
— Dans sa maison : di- 


Hymen. — Voyez : Ma- 
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ités. 
ES ER AAN PRT 
prochaine de ce qui vous 
intéresse. 

Impôt. — Montrez-vous 





judicieux. 


Imprimer. — Décision 


à prendre. — Se faire im- 


primer : fortune mélan- 
gée. — Etre imprimé : 
D erte d'argent. — Assis- 
ter au tirage : critiques. 

Impromplu.  improvisa- 
tion. — Conp de tête. 

Incendie. — Attaque à 
braver. — S'il est éteint : 
promesse de victoire et de 
bonheur. 

Indifférence. — En être 
l'objet : perte d'argent. — 
En témoigner : billet pro- 
testé, 

dJdigence. — Gain en 
rapport avec vos eflorts. 

Indigeslion. — N Maladie. 

Infidélité, — Dont on 
est l auteur : querelle de 
re — Dont on est 

l'objet : chance. — Ré- 
ciproque : union heureuse, 

Ingratitude, — Argent 
perdu. 

Inondation. — Série de 
malheurs, 

Instruments de musiques. 
— Arrangements, conven- 
tions armiables. 

Injure, —. Présage 
d'hommage. — Pour un 
domestique : cadeau, 
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Fun anal — Fin de Ma 


ladie. 
] 
Jabot, — Sottise. 
Jalousie. — En éprou- 
ver : vanité blessée. — En 
inspirer:honneur fatigant. 


Jambes. — Bien faites : 
omesse de bonheur. — 


Difformes : calamités. 


Jambon. — Série d'ac- 
cidents. 

Jardin. -— Bien çultivé : 
commence 
heureuse, pleine de déli- 
ces.’ — En friches : Île 
bonheur se fera attendre. 

Jaunisse. — Erreur. 

Jeu.— Tentation dan- 
gercuse. 

Jongleur. Jon gleries. — 
Affaires embrouillées. 

_Joues.— Potelées :  gaie- 
té, jois exubérante. — 
Maigres : : contrariétés. 

Journal. — Tracas. 








L 


pense RAA Pair ce- 


lui qui le fait, 


Labyrinthe. —  Décou- 
verte d’un secret. 

Laisse, — Etre conduit 
en laisse par une femme : 
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s ricux attachement. — Par 
un homme : servilité. 
Lait. :— Combinaison 


qui vous dupera. — Qu'on 


boit : on sera caressé par 
une femme galante, — 


Lait sortant des mamelles: 


pour une femme jeune : 
penchant aux amourettes. 
_- Pour une vicille : signe 
de richesse. 

Lailue, —  Obstacles à 
vaincre. 

Lawterne. — Sourde : 
affaires confuses. — Eclai- 
téce : approche de malheurs, 

latin. — Décadence 
prochaine.— Blancs : bier- 
être. — Noirs : embusca- 
des périlleuses. — En man- 
ger : prompte restauration 
suivant la décadence. — 
En tuer : punition proba- 
ble, 

Lard. — Nouveau : vous 
êtes à la fin de vos embar- 
ras. — Salé : dépérisse- 
ment. — En trancher des 
morceaux : un assassinat 
se prepare. | 

Later, : — Dans l'eau 
douce : conjecture fâcheu- 
se. — Dans l'eau salée : 
circonstance plus, pénible 
encore.,— Dans uné source : 
béatitude parfaite (à condi- 
tion que l'eau ne soit pas 
savonneuse). — Laver ses 
jambes : tentation à redou- 
ter. 


_ Laurÿr, — Pour Îles 
femmes : conception, — 
Pour les filles : perte de 
virginité. — Pour les home 
mes : carrière honorable. 
Leitre. — Qu'on reçoit : 


Bonne nouvelle, — Qu'on 


attend : mauvaise nouvelle, 

Levier. — Cherchez un 
appui. 

Lévrier. — Fidélité. 

Léjard. — Avoir fee 
muant.— En poursuivre 
un : vous serez acculé. 

Liaison. — En former 
une : bataille. 

Librairie. — Voir le H= 
braire : on s'occupe de 
vous. — Ÿ entrer pour 
acheter : réductions aux- 
quelles vous devrez con- 
sentir. 

Liège, — Légèreté. 

Lien, Lier, — Affaire à 
suivre ce prêt. — Lien dé- 
fait : présags de reliche- 
ment. 

Lierre, — Etroite et pe- 
sante intimité, . 

Lièvre. — Qui court : ka 
fortune vous sourit. — 
Que vous poursuivez : 
mauvaise créance, — En 
voir plusieurs : vous avez 
trop d'affaires en tête. — 
Tué: vous profiterez du tra- 
vail d’un autre. 

Ligne (pêcher À la), 
Tentation. 

Lilas. — Retour de jeu 










1 


Et mn ot ame né à DAS DO smpèe ct ae, ram, 


nesse. 

Limaçon. — Méfiez-vous 
de ceux quise disent vos 
amis. 

Lime. — Impolitesse. 

Linceul (Etre enveloppé 
dans un). — Mort certaine. 

Linge. — Propre : rire. 
—Sale : maladie mortelle. 
— Mouillé : faiblesse. 

Lingot, — Richesse. 

Lion. —  Dénouement 


qui se prépare. — Le com- 


battre : lutte à soutenir.— 
Le tucr: générosité inat- 
tendue. 

Liqueurs, — Jouissance. 

Lisière, — Fin d'une af- 
faire. 

Lit, — Bien fait : soli- 
dité garantie. — Défait : 
soyez vigilant. — Trop 
haut : ambition. — Mal 
garni : flâneries — Moœl- 
leux : perte de temps. — 
Où on est couché : péril. 

Livres. — Longue vie. 
— Livre saint : indisposi- 
tion. — Feuilleter un livre: 
amourette. — En compo- 
ser un : Ayez patience. 

Livrée. — Ingratitude. 

Lorgner, Lorgnelle, — 
On se rangera à votre avis, 
— Etre lorgné : connais- 
sance nouvelle. 

Loterie. — Prendre un 
billet : argent À verser, — 
Y gagner : perte d'argent. 
— Y perdre : bénéfice. 


danger de succomber sous 

les attaques de ses enne- 

mis. | 
Lune. — Pleine : démé:- 


ses quartiers: COCUAGE, = 
A .son déclin : maladie 
contagieuse. — Avec un 
visage grimaçant : mau- 
vaise période. — Avec un 
visage souriant : mariage. 
— Trouée: perte d'argent. 

Lunettes. — Destinées 
LAURE s — Dans 
leur étui : imprévoyance. 
— Lunette d'approche : 
perspicacité. 

Lustre. — Honneurs. 


Maçon. —— Réconcilia- 
tion précaire. — En faire 
métier : négociation mal 
conduite, 

Maçonnerie. — Manœu- 
vres Rs 

Magicien, Magie. Sur 
prise. 

Mage, c— Affaire 
secrète. — Magnétiser : 
pérte d'un animal. — Etre 
magnétisé : on cherche à 
vous dominer, 

Maillet, — Ivrognerie. 

Mains. — Propres : : tn 
vail. — Sales: infirmité. 
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‘— Rouges ou enflées : co- 


ère. —- Se les brûler : in- 
discrétion fâcheuse. 


11 Maison. — En posséder 


plusieurs : misère. — En 


‘bâtir une: trahison, guerre 
‘ouverte. —— Incendiée ‘: 


ruine. | 

Maladie. — Visites. 
Malle. — Pour une per- 

sonne’quon y enferme : 


prison. — Pour une per-. 


sonne qu'on en tire: vol. 
— Faire sa malle: voyage. 
— La vider : tranquillité. 

Mamelle. — Pleine : 
possession. — Enfant ‘à la 
mamelle : perte de la san- 
té, décrépitude. 

Manches. —  Postérité 
nombreuse. — Etroites et 
serréss : séparation. — 
Longues et larges : mala- 
dies, perte d'enfants. — 
Coupées : contrariétés dans, 
le ménage. | 

Manchetles. — Affaire 
d'honneur. 

Manchon. — Intrigue. : 
. Manchot. — Affaire con- 
tre laquelle vous ne pou- 
vez.rien. — Se voir man- 
chot : inaction. | 
" Manège. — Défiez-vous 
dés avances qu'on vous 
EE CSS M OAUNT RS 

Mannequin, — Décou- 
verte d’une machination. 

Mansarde , — Désirs 
comblés. 
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Manteau, — Richesse 
apparente et non réelle. : 
Marais. — Peines per- 
dues, recherches inutiles. 
Marbre. Projets de ven- 
geance. ae 
” Marché, '— Transaction 
où vous serez volé. 
Marcher. — Lentement: 
travaux perdus.— Sur une 


jambe : nouveauté.— Dans. 


un chemin creux : dangers. 
— En tenant un bâton à 
la main : infirmité. 

Mare. — Réfléchissez 
avant de prendre ün parti. 

Maréchal-ferrant. — Al- 
lez de l'avant sans hésita- 
tion. — Si on ferre soi- 
même : affaire qui sera 
avantageuse si vous J’en- 
levez. 

Mar guerile. — Amie dé- 
vouée, 

Mariage. — Y assister : 
horizon menaçant. — En 
contracter un: désillusion. 
— Avec une étrangère : 
danger qui menace votre 
repos. — Avec une veuve: 
duperie,. 

Marin. — Laissez-vous 
guider dans ce que vous 
projetez. 

Marionnettes.— En voir : 
on va agir sur vous. — En 
donner le spectacle : intri 
gue qu'on dirige. 

Marmite, — Soyez franc. 
…— Brisée : soyez prudent. 
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humeur. 


Marraine.— Voyez Bap- 


tème, 

Marteau.— Entêtement. 

Mascarade. — Comédie 
percée à jour. AN 

Masque. — Perfidie. 

Massue. — Affaire en- 
nuyeuse, 

Mät. — De cocagne : 
récompense difficile à ob- 
tenir. — Y monter : entre- 
prise délicate. — Mût de 
navire : bonne chance, 

Maibématiqués. — En 
faire : projets qui vont se 
réaliser. 

Mauvielles. — Donnez- 
vous de la peine. 


\ Médaille. — On vous, 


prépare une malice qui re- 
tournera contre ses auteurs. 

Médecin, — Vous avez 
tout à perdre et rien à ga- 
gner, 

Médecine. — En prendre 
une : contrariétés prochai- 
nes. — En présenter une à 
quelqu'un :: bénéfice réa- 
lisé. 

Médicaments, — Cher- 
chez le moyen de vous ti- 
rer d'affaire. 

Melon.— Heureuses cou- 
Chc:e 

Meuapgerie, — Réunion 
d'étrangers. | 

Mendiant. — Chagrins 
domestiques. | 


Menuisier. — Travail qui 
a besoin d'être soigné. 
Mer.— Agitée : précau- 


tions nécessaires. — Ora- 


euse : grand danger. — 
Calme : sécurité, protec- 


tion. — Bleue : espérance 


de fortune. — Y naviguer :: 
plaisir complet. — Y tom- 
ber : contrariétés infinies. 

Merde.— Argent,chance, 
réussite générale. 

Mère. — Voir sa mère : 
présage heureux. 

Meringue.— Petites per- 
fidies. | 

Merle. — Méfiez-vous de 
quelqu'un qui vous guette. 

Méléore. — Splendeur 
passagère. | 

Meute. — Concours d’a- 
mis dévoués. 

Miel. ——  Protestations 
menteuses. 

Militaire. — Présage 
heureux. | | 

Mine.— De poudre : im- 
prudence. — De métaux: 
affaire abandonnée. — De 
charbon : affaire produc- 
tive. 

Mineur. —  Eclaircisse- 
ments. 

Miroir. — Trahison ré- 
cente ou prochaine, — Se 
mirer : confiance surprise. 

Modiste. — Défez-vous 
des blondes, 

Moineau. — Bavardage. 


Moisson, Moissonneurs. 
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— Abondance; richesses. 

Mollets. — Postiches : 
manque de considération. 

Monstre. — Difficultés 
insignifiantes. ci 

Mont, Mortagne. — Ra- 
pice'élévation. — La gra- 
vir : des épreuves vous at- 
tendent — La descendre : 
vos peines vont diminuer. 
— Rouler du haut en bas: 
événement imprévu qui 
vous ruine. ; 

Montre. — Discussions, 

procès. 
_ Morsure. — Qui vous 
est faite : vous avez un 
ennemi. — Que vous fai- 
tes : vous vous en ferez 
une, 

Mort. — D'amis ou de 
parents : promesse dun 
bel avenir. — Mort qui 
vous touche ou vous tire à 
lui; mort inévitable. — 
Parler à un mort : dom- 
mage. 

Mouches. — Contrarié- 
tés. — Les attraper : en- 
nuis évités. 

Moucher. — Une chan- 
delle : maladresse. — Se 
moucher : inconséquence. 
— Moucher un enfant : 
complications. 

Moulin. — Augmenta- 
tion de fortune. — Moulin 
à vent: dans un court laps 
de temps. 

Moustaches. — Maladies 
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contre votre repos. 

Mule, Mulet. — Démèê- 
lés avec un entité. | 

Mür, Muraille. — De 
vant soi : impuissance, — 
Qu'on franchit : situation 
qui s'améliore. — Avec un 
fossé : présage menaçant. 
— Tomber d'un mur : 
plaisirs inouis. — Etre à 
cheval sur un mur : arbi- 
trage. 

Musicien.— Accordamia= 
ble, 

Musique. — En faire : 
éloges. — En entendre : 
‘dommage léger. 

Musulman. — Déclara- 
tion d'amour. 

Mutisme: — Se voir 
muet : conseil d'être pru- 
dent. 

Myope. — Manque de 
clairvoyance. 








Myosotis. — Demande : 


en mariage. 

Mystère. — Secret de po- 
lichinelle. l 

Mystification. — Dont 
vous êtes victime : bles- 
sured'amour-propre.—Que 
vous faites : représailles, 
— Dont vous êtes témoin 
et qui vous amuse : Mau- 
vaises plaisanteries vous 
concernant, 
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Mytbologie. — Pour une 


femme,qui rêve des déesses : 
médisances de ses amies. 


Pour un homme qui rêve 


des dieux : il n'a pas les 
qualités qu'il se croit. 


Nageur. — Nager : plai- 
sirs d'amour avec une blon- 
de. — Voir un nageur : 
affaire délicate. —S'il plon- 

Nain.— Attaque peu re- 
doutable. 

Naïissance.— Arrivée d'u- 

ne personne inconnue. 

. Naufrage. — Mort d'un 
parent éloigné, — Revers. 

Navel.—Espritinfécond. 

Navire, — Projets hasar- 
deux. — En péril : denger 
imminent, prenez des me- 
sures urgentes pour le con- 
jurer. — S il échappe à la 
tempête : vous y réussirez. 

Nef.—Hommage galant. 

Nègre ou Négresse. — 
Somme d'argent à donner. 

Neige. — Vous sortirez 
de vos malheurs, —. En 
faire une boule : succès 
inattendu et très grand, 

Nez. — Déductions. — 
Long : impertinence. — 
Gros : simplicité, — Qui 
saigne : indisposition. 

Niche, — Vous aurez be- 
soin de dévouements véri- 





= 


tables. 2 

Nid. — En voir cons- 
truire : projet irréalisable. 
— En dénicher malice 


qui vous rapportera. — 


Nids de reptiles 


: persécu- 
tion. 


Noce. — Obsèques misé- 


rables d'un ami. 
Nœud. — Voyez : Lien. 
Noix. — En abattre : 
travailler pour les autres. 
— En manger : accroisse- 
ment de richesses. | 
Nombril (voir son), — 
Vous ferez votre salut, 


Notaire. — Conseil à de- 


mander, 131 
Note (facture). — On 
remboursera un ami. 
Nourrice. — Compli- 
ments plus ou moins sin- 
cères 
Noyé, — Ambition. — 
Se noyer : fortune rapide. 
Noyers.— Victoires rem- 
portées sur des adversaires. 
Nu, — Se voir nu : tra- 
hison de vos proches, — 


Voir une femme nue : sou- 
haits accomplis. 


Nuages. — Blancs : in- 
certitudes. — Sombres : 


mésintelligence. — Qui 


passent : rupture. 

Nuit. — Obscure : situa- 
tion qui devient inextrica- 
ble, — Claire : affaires qui 


se débrouilleront. 


Numéro. — Affaire à dé- 
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chiffrer. | 
| Nymphe. — Méfez-vous 
d’une rousse. 


O 


Oasis. — Se méfier de 
l'oisiveté. 

Obélisque.— Evènement 
surprenant. 

Obésité. — Accroisse- 
ment de fortune. 

Obscurité. — Aveugle- 
ment passager. — Mélan- 
colie. 

Obsèques. —: Fortune 
inattendue. 

Obus. — Avertissement. 

Océan. — Grande entre- 
prise. | 

Octroi.— On vous accu- 
sera d'être de mauvaise foi. 

Oculiste. — Découverte 
d'une embüûche. | 

Odalisque. — On vous 
porte intérêt, — Se voir en 
odalisque!: adorateurs in- 
connus. 

Odeur. — Prostitution. 

Œil. — Faute à recon- 
naître. — Réparation due à 
quelqu'un. 

Œufs. — Entiers : pro- 
fit, richesses. — Cassés : 
perte d'emploi ou de pro- 
cès. — Rouges : amuse- 
ments frivoles,. — A la co- 
que : heureuse idée. — 
Durs : dommage. Brouil- 

és : contradiction. —— En 


omelette : dégâts. 
Officier. — Pour un 


homme : cour à une fem- 


me. — Pour une femme * 
entreprises amoureuses. 

Offrande. — Amitié, es- 
time, 

Ogre. — Mal de dents. 

Oignon. — Dispute avec 
des inférieurs. 

Oiseaux. —" Profit et 
plaisirs — En tuer : sur- 
croit de misère. — En pren- 


dre : piège tendu à votre 


bonne foi. — Assemblés : 
voyage prochain. — Qui se 
battent : mouvements de 
fonds ‘ou changement d'em- 
ploi — Qui chantent; suc- 
cès. 

Olivier. — Dignité. — 
Fleuri : amitié, joie. 

Oncle. — Mariage avan- 
tageux, — Héritage pro- 
chain. 

Ondée. — Réprimande. 

Ongles. — Dispute, que- 
relle. — Courts : pauvreté, 
misère. — Longs : désor- 
dre dans vos affaires. — 
Coupés : économies forcées. 

Opéra. — Y assister : 
plaisir suivi dé peine. — 
— En composer un : confi+ 
dence. 

Or. — En voir : perte 
dans son commerce. — En 
fondre : dépit. — En trou- 
ver : découverte fructueuse. 
— En jeter : gros chagrins. 
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— En changer : emporte- 
ment. — Faux: renommée 


* éphémère. — En lingot : 
‘richesse assurée, ÿ 


Oracle, —  Avertisse- 
ment. 
Orage. —  Outrages, 
grands dangers. 
Orange.— Amusements. 
— En manger : joie. 
Orateur, — Supercherie. 
Ordures, — Changement 


de situation, — Les ba- 


layer : fuite de la maison 
paternelle, 

Oreilles. — Découverte 
d'un secret. — Longues : 


_infamie, honte publique. 


— Bouchées, vol domesti- 


‘. que. — Coupées : perfidie 


d'un ami. — Belles et pe- 
tites protection d'un hom- 
me puissant. — D'âne, de 
lièvre où d'un autre ani- 
mal : trahisons. — N'en 
avoir qu'une : perte de 
biens ou d'emploi. 
Oreiller, — Insomnie. 
Orfèvre. — Cadeau. 
Organes, — Naissance 
d'une fille. — Forts et 
beaux : nombreuse famille 
(pour une femme : fécondi- 
1): Sains : richesses. — 
Malades et repoussants ,: 
désespoir, honte. — Dé- 


mesurés : naissance d'un 


enfant difforme.— Coupés : 
perte d'un proche parent. 
— Pendants : persécution, 


* 


trahison dont on s’aperce- 
vra. Se 
Orge.— Abondance. — 
En manger : détresse, ava= 
rice. | 
Os. — De mort : mort 
de parents. — D'un ani- 
mal : succession manquée, 


Oster. — Perte de sa li- 


berté.— Mauvaises affaires. 

Ours, — Danger, persé- 
cution. — Le tuer : hon- 
neur, puissance, — Le 
poursuivre : persécution à 
laquelle on échappera dif- 
ficilement. 

Ouvriers. — Commerce 
prospère. — Les voir tra- 
vailler : abondance. — Se 
reposer : disette. — Se bat- 
tre : émeute, — Les pu- 
nir : persécution, calom- 


P. 


Paillasse. — Fourberie, 
Bateleur : Voyez Acrobate, 
Paille. — Misère pau- 
vreté. — En botte : come 
merce. prospère, — En brû- 


. Jer : joié et festin. 


Païn.— Profit.— Blanc: 
amitié durable, fidélité. 
— Noir: perte, — Dur: 
travail pénible, — Ten- 


dre : rencontre d'un ami. 


— Que l'on mange ; AVANe 
cement avantageux. 
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Pal. = Voir Empale- 
ment. 


Palais. — plaisir éphé- 


mère. — Le brûler : sotti- 

se. — L'habiter : ennui. — 
Royal : intrigue, complot, 
ingratitude. | 


Palanquin: — S ÿ voir 


porté : manque d'égards. 
En porter un : élévation 
éphémère. 

Palette. — Désagrément. 

Palissade. — Heureuse 
garantie contre des écarts 
de jeunesse. — Les briser : 
triomphe certain. 

Palme. — Honneur vic- 
oire, 

Panache. — Orgueil. 

Panade. — Mauvaise 
spéculation. 

Pancarte. — Prétenti 








Panier. — Nouveau-né. 
— Percé : économie. 





Ha 


Pantin. — Visite man- 


quée. 


SEA Sr — En jouer 
: besoin d'action. — 
En voit une : concours 
inutiles qui vous seront 
offerts. 
Pantoufle. — Neuves : 


mariage. — Vieilles : di. 


vorce. — S'en voir essayer: 
purs déshonnèête, — 

essayer À quelqu'un : 
Aéclaratlént, — En perdre 
une ; échec. 





mesurée. — Criant : pluie 
prochaine qui vous portera 
préjudice, — Faisant la 
roue . ostentation. | 

Papier. — Blanc : Nou- 
velle d'un ami ou dun 
parent. — De couleur :, 
tromperie . — Peint : joie 
de courte dur réc 

Papillon, Inconstan- 
Le: Thot 

Papillottes. — En pré- 
parer : querelle. — Sen 
mettre : occupations nom- 
breuses. — En poser à 
quelqu'un :* accord passa- 
ger. 

Paquet. — Ingratitude. 

Parachute. — Connaïis- 
sance nouvelle. — Descen- 
teen parachute : danger 
d'un succès rapide. ! 

Parade, — Bonne issue 

Paradis, — Maladie 

mort prochaine. 

Paralysie. — Faiblesse. 

Parapluie. — Service dé- 
sintéressé. 

Paratonnerre — Colère 
qui ne dure pas. 

Pardon. — Voyez ! Ab- 
solution, 

Parents, — Sécurité, 
protection. 

Parfum. — Profit. — 
S'en mettre : honneurs de 
courte durée. 

Pari. — Voyez Gageure, 

















Parler.— Calomnie que 
vous subirez. — Avec un 
ami : maladie, souffrance. 
— À une femme : : affaires 
qui réussissent. À un en- 
nemi: disputes dans son 
ménage.— À des animaux: 
ennui, chagrin deuil, 

Parrain. — Voyez Bap- 
tême. 


Parricide. — L'être : 


affaires embarrassées. — 
En voir un : trahison d’a- 
mis. # " 

Partage. — Discorde. 

Parterre. — Noyez : 
Fleurs. | 

Particulier. — (être en 
cabinet) : Joie prochaine, 
réussite en amour.— Avec 
une jolie femme : divorce. 
— Avec une laide : grande 
querelle. — Avec un hom- 
me ; dénonciation ; dés- 
honneur public ; ; dan- 
ger d'être arrêté. 

Partition, — Réunion 
de circonstances favorables. 

Passage. — Communi- 
cation, 

Passeport, — Portrait. 

Pastilles. — Petit ça- 
deau. 

Pâte. — Soyez actif. 

Pâté. — Souffrance, — 


Le faire : contrariété, — 


Le manger : découverte 
d'un secret, 

Patins, Palineurs. \— 
Plaisirs courts, suivis de 





dise. - — - En RTE her 
tude. | | 

Pätre. — Voyez : Ber- 
ger. | 

Patrouille. — En voir 
une : remboursement d'ar- 
gent prêté. — En faire par- 
tie : perte de peu d'im- 
portance. — Etre emmené 
par elle : réussite, publi- 
cité. 

Pâäturage. — Distraction 
fâcheuse. 

Pauvre. — Chagrins do- 
mestiques. 

Pavé. — Arrangement 
amiable. 

Pavillon. — (drapeau) 
Chance heureuse. 

Payement. — En effec- 
tuer un: argent qu'on tou- 
chera, — En recevoir un : 
note qu'on payera 

Pays. — Inconnu : voya- 
ge — Lointain : risques 
et périls. 

Paysage, — Voyage. 

Paysan. — Apparence 
trompeuse. 

Peau.— Blanche : Com- 
merce avantageux. — Noi- 
re : dégoût. 

Pêche, — Plaisirs coû- 
teux, perte d'amis. — A Ja 
ligne : ennemis, solitude. 
…— Aux filets : relations 
avec des femmes artificieu- 
ses et des filles. — Regar- 
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der pêcher’ : crainte de. 
tomber dans un piège. 

Pecleur. — Promesses 
illusoires. 

Peigne. — Succès dans 
une afiaire embrouillée. 

eigner. — Quelqu'un 
Patience, oubli des injures. 
— Avec difficulté : embar- 
ras dans le commerce. —— 
Avec aisance : abondance, 
prospérité. — Se peigner : 
timidité. — Se voir pei- 
gner : colère. : 

© Peindre. — Conseil d'a- 
voir à persévérer. 


Peintre. — Longue vie, 


bonheur. 
Pélerin. — Voyage heu- 
roux. 


* Pelisse, — Maladie. 


Pelle. —  Expédient. 
Pelole — Taquineries. 
Peloton. — Actroisse- 
ment de bien-être. 
Pelousee.— Noyez : Ga- 
zon. 
Pendu. — Danger de 
mort, fortune mal acquise. 
— Pendre quelqu'un : 
_ préservation. —Sc pendre : 
détresse. — Etre pendu : 
ruine. 
Pendule. — Retard dans 
une affaire. 
Pensionnat. — Secours. 
Perdrix. — Craintes 
mal fondées, calomnies 
découvertes, 
Père. — Naissance d'un 


. 


GATE 


enfant. — Le perdre : Ca- 
tastrophe, accident épou- 
vantable. 

Perles.— Embarras dans 
ses affaires ; honneur sans 
profit. — En donner : dé- 
tresse. | 

Perroquet.— Médisance, 
voisins bavards. 

Perruque, — Perdre Ja 
sienne : frivolité. — En 
mettre une : ehgouement. 

Perte. — De tout objet: 
distraction qui causera du 
dommage. 

Peser. — Un objet : af- 
faire importante. — Une 
personne : circonspection. 
_ Se peser ou être pesé : 


» piège tendu. 


Peste. — Grande misère, 
famine. 

Pétard.— Piège éventé. 

Peur. — Voyez effroi. 

Phare.— Avertissement. 

Pharmacie — Séduction 
intéressée. 

Phénomèns. — Dangers 
imminents, ‘chute. 


Philosophe. — Incerti- 


tude. on 
Pianiste, — Inconve- 


nance. 


éviter. » 
Pie.— Mauvaise rencon- 
C'eLUSIURrS 
Pieds. — Noyage pro- 
chain. — Courbés : mort, 
maladie. — Sales: peine 


Piano. — Ridicule à 
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et dommage. — Plats : 
passion honteuse, — Nus: 
affront. — Se les laver : 
repentir. — Se jeter aux 
pieds de quelqu'un : fa- 
veur obtenue. — Les bai- 
ser : chagrins, maladie de 
poitrine. — Si on vous 


marche sur les pieds : vous. 


serez supplanté. 

Piédestal. — S'y voir: 
dignité. — Y voir quel- 
qu’un : jalousie. 

Piège. — Surprise désae 


gré able. — En tendre un: 


manœuvre maladroite. 
Pierres. — En tas : tris- 

tesses, gros chagrins. — 

Jetées : dureté à votre 


égard ou de votre part. — 


A terre : diflicultés rencon-. 


trées. — Qu'on brisé: à 
propos. — Qui roule : 
perte d'argent. — Qu'on 
vous jette : injure. 


Pierrot. —Fourberie de 


la personne ainsi déguisée. 
Pigeons. — Blancs : 
chance, — Noirs : mal- 
chance. — Qui volent : 
entreprises galantes. 
Pillage. — Convoitise. 
Pilule. En composer: 
sottise qu'on va commet- 
tre. — En prendre : dupe- 
rie. — En offrir : vous 


projetez de flouer quel- 


qu'un. 


Piment. — Note forcée. : 


Pinceau.—Soin méticu- 


| 


leux. te AP Tele 
à Pincer. — Se défendre 


d'une méchanceté — Etre 
pincé : vous serez victime 


d'une ingratitude. 


Pioche, — Travaillez. 

Piocher. — Réussite 
lointaine mais assurée. 

Pipe. — Bataille, — En 
bourrer une : désillusion. 
— En casser une :: acci- 
dent. 

Piquer. — Une person- 
ne : déclaration mal ac- 
cueillie. — Une étoffe : pro- 
jet que l’on formera. 

Piqûre. Vous serez vexé. 

Pirate. -— Parasite. 


Pirouelle, — Amis qui | 


se dérobent quand vous 
comptez sur eux, 
Pisser. —+ Près d’un 


mur : affaires qui se termi- 
nent. — Ailleurs : affaires : 


qui s'embrouillent. 
Pistolet. — Affaire man- 


… quée. — Coup de pistolet : 


affaire qui se retourne con- 
tre vous. 

Placard, — Economie. 
— S y voir enfermer : obs- 
tacle. — Y enfermer quel- 
qu'un : auxiliaire gênant. 


Plaider. — Manque de 


franchise. — Plaideur : 
paroles inutiles. 
_ Plaie — Perte d'argent. 
Plaine. — Beaucoup de 
bien vous arrivera. 
Plaisirs. — Peines. 
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Planche, — Leçonreçue.  pouillera. | 
Plantes. — Accroisseæ  Plumet. — Dignité 
ment de commerce. — En tenues. 
arracher : méfiez-vousd'un 4 Poches. - 
Jarasite. ses mains : oisiveté dan- 
_ Planter. — Repos pro gereuse — Pleines : abon- 
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Le Chain. dance. — Que l’on palpe: - , | 
k | Plastron. — Rétablissez on cherche à vous flouer. : 19 
Lt la vérité au sujet de ca — Que l'on boutonne : | k 
| À lomnies. veillez sur votre bourse. 

10e Plat. — Ordinaire : in- Poële. — Embarras pour 

« vitation que vous recevrez. qui la tient. — S'y voir : | 
| — D'or ou d'argent: ser- on table sur votre perte. À 
1 vice qu’on vous rendra. | Pot — En faire : con- Le. 
ÿ Plätre. — Affaire man-  duite légère. — En enten- | 

fr 4 quée. dre : illusions. | 
k Pleurs. — Consolation. Poids. — Affaire que | 
RE: Pli. — Sur soi: contra- vous traitez trop légère- 
à: 1 Ce riété. — En faire un : dif- | 
‘ ficulté tournée. — Le dé- Poignard. — Complot. | 
| j faire : vous vous couperez Coup de poignard reçu : | 
Fes dans une explication men- trame où vous serez pris; 
F songère. donné : vous vous ferez | 
ÿ Plier. — Ordre. un ennemi. 
pr Plomb. — Affaire péni- Poing. — Coupdepoing 
BRUT", ble. — En grains: futili: donné : victoire sur vos | 
VE tés absorbantes. ennemis, == REÇU : Vous | 
ÿ Plonger, — Echec d'une ne serez pas le plus fort. | 
pe négation. Poilu, — Pour un hom- | 
4 Plongeur. —  Ennemi me. : longue vie, — pouf 
Qi caché, une femme : avortement, 
' Pluie, —  Abondantes Pointer.— Projet déjoué. 
| richesses qui vous arrivent, Poire. — Conseil de vous 
14 Plume. — Pour écrire ménager, — Donnée: vous | 
Eu" médisance. — D'oiseau : serez évincé. "2 
42 ambition couronnée de Poison, — Querelles de | 
| succès. ménage. | 
ga, Plumeau. — Epurez vo- Poisson. — Bénéfice es- | 
4 tre maison. compté et qui vous éch: ippe. 

| Pluimer. — On vous dé-  — Dans la rivière : délices 

—— … no us fc st nl PM RENÉE AUS | 
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futures. — Si ce sont des 
ablettes : misère et ennui. 

Polichinelle. — Secret 
mal gardé. — Se voir tra- 
vesti en polichinelle : ba- 
vardage qui vous nuira. 

Polilique.— Affaire com- 
pliquéc. 

Polygamie. — Mariage 
rompu. 

Pommade, — Basses flat- 
terics. : 

Pommes. — En voir : dé- 
sordre, — En peler : con- 
cubinage. — En manger : 
tentation. 

Pompe. — Ressources 
«cachées dont vous aurez 
besoin. | 

Pomper de l'eau : ven- 
dange abondante. —. De 
l'eau trouble : hiver pro- 
longé. — Si l'eau ne vient 
pas : impuissance, 

_ Pompier, — Vous aurez 
le coup de foudre. 

Poudre, — Billets doux. 

Pont. — Embarras. — 
Le traverser : vous trouve- 
rez le moyen de vous tirer 
d'affaire. 

Porc.—Signe de chance. 

Porcelaine. — Fragilité. 
— En briser : vous aurezà 
souffrir d'une, révélation, 
d'un scandale. 

Port. — Tranquillité,dé- 
nouement heureux. 

. Porle,— Fermée : piège 
dans lequel vous risquez de 





# 


tomber. — Ouverte : mo- 
ment difficile à passer. — 
Etre mis à la porte : colère 


pour la personne poussée 


dehors. 

Portefaix.— Vous verrez 
une de vos connaissances. 
En faire métier. : travail 
supplémentaire. 


Porte/euille. — Petite 


vengeance, | 
Porter — On vous 


charge à votre insu, — Etre 


porté : vous serez à Ja 
charge de quelqu un. 
_ Portier. — On dit du 
bien de vous. — En exer- 
cer lé métier : on vous dé- 
nigre. 

Portrait — Le sien : 


protection du ciel. — D'un. 


autre : maléfices. — En 
faire un : flatterie. 

Poudre à canon. — Vous 
serez lésé. — A cheveux : 
brouille passagère. 

Poudrière, — W y a dan- 
ger pour vous à tomber 
amoureux. 

Poule. — Famine, — 
Qui pond: bénéfice, em- 
bonpoint.— Qu'on plume : 
vermine, — Qu'on mange : 
revenu dont vous vous pri- 


verez volontairement. 


Poupée. — Erreur de vo- 
tre imagination, 

Pourceaux, —: Evéne- 
ment lugubre, catastrophe. 

Poursuite.— Piège tendu 
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IT: Parts 


a” 


1 LORS quelqu'un : manceuvre qui 


vous réussira. 
| Poussée. — La recevoir : 
._._. accident — La donner :: 
© © vous cheïrcherez à. prendre 
, la place de quelqu'un. 
et Poussière. — Affaire em- 
En brouillée, FAT E 
2 Prairie. — Bon présage.' 
Si elle est desséchée : ten- 
dance à la folie, à l'imbéci- 
P lité. Kiss | 
“APR TRES Prâlines. — Ne consen- 
MATIN, sentez pas À ce qu'on vous 
EN à demande, — En croquer : 
DIU UT on vous Cèderai, 
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l à ‘ Pré. — Voir prairie. . 
RL "  Préche. — Déclaration. 
te Vs | ï Précipice. — Tentations 
WE Re 1 bestiales. — Y tomber : 
*! INR actes dégradants. | 
+ Bou er. Prédicaleur, ==<1EÉloges 
b 4 #6 MA que l'on fait de vous. 
L 


_ TELREFTRNNS Prédiction. 
| _ aventure. 


AN | Présage, — Votre avenir 
4 vaise décider. 


s | Presse. — Voyez Foule, 
UM Cohue. 

2 MATRA Presse à imprimer. — 

BRUNI : | ! Cancans qui VOUS /Concer- 

| ISERE nent. | LS TER Pr 
Rene Preswuir. — Vous arri- 
5 MEIES verez trop tard, Ps Hi 

D : 1  . Prestidigilateur.—Voyez 

MERE 12 "1 Escamoteur. | | 

| _  * Prét.— Que vous faites: 
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meer _ Bonne | 


vous donnerez de l'argent? 


— Auquel vous consentez. 


vous en recevrez. de, 
Prêtre. — Invitation à 
une cérémonie de mariage 
ou de baptême. 
Prière. — Espoir, 
Primeurs. — Impatience: 
qui pourrait vous faire 
échouer, 


Printemps. — MWlusion- 
prématurée. 


Priseur. — Personne fa- 
cile à diriger. Tee to En pren- 


dre une : on vous fait faire 
ce que l’on veut. — En:of- 


frir une : on vous apprécie. 


Prison, prisonnier. —: 


Projets irréalisables. — YŸ 
entrer : conscience agitée, 
remords. — En sortir: nou- 
veaux tourments. 

Prix.— En recevoir w, : 
vous serez l'objet d'une pré- 
férence méritée. — En don- 
ner un : conclusion d'une 
affaire pour laquelle vous 
aurez à donner de l'argent. 

_ Problème. — Mariage 
projeté et qui sera heureux, 
soit pour vous, soit pour 
l'un de vos proches. 

Procès. — En faire un : 
discussion, — Le gagner : 


. décision qui vous sera dé- 


favorable, — Le juger : in- 
certitude. 


Procession, — Fête, so= 


lennité, à laquelle vous 
serez invité. 









Professeur. — Leçon que 
vous recevrez.— Professer : 
déconvenue. 


projectiles. — Critiques. 
breuses pour celui qui se 
promène. | PA: 
Promesse. — Que l'on 
le lon reçoit : prenez pa- 















Prop 
teuse, aux suites dange- 
reuses pour vous. : ES 
Prospectus. — En rédiger 
un : offre d'une affaire qui 
vous sera faite. — En lire 
un : réclamation. 
Prospérité. — Méfiez-vous 
desindiscrétions; soyez pru- 
dentiet vigilant, 
Protecteur. — On vous 
donnera un Coup d'épaule, 
— Protéger quel qu'un : 
vous vous ferez un ennemi. 
_ Proverbe. — Décision 


qui int erviendra dans ur 


affaire. 

Provincia 1, — Visite de 
peu d'importance, 
. Provisions. — Gaspil- 
lage 

Provocalion. — Affaire 
dangereuse. | 

Pruderie, — Tromrperie, 

Pruneaux. — Anquiétu- 
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| Puce. — Contrariété. — 
sans importance. 


Puits.— Bien entretenu : 
achat de propriété. PB DS 
gradé : manque de récoltes, 


pertes sérieuses. — YŸ pui- 


ser de'l’eau : vous serez 
en rapport avec quelqu'un 
qui n'est pas franc. — Y 
tomber: erreuf. — En être 
tiré : vos affaires se remet- 


Punaise. — Malices dan- 


gereuses dont vous étes 


victimes. 


Punch. — Petit évène- 
ment dont on s'occupera 
beau COUP. ia) 
Punition — En infliger 
une : ingratitude pour un 


petit service que vous au- 


rez rendu. — La subir: 
marque d'intérêt qu'on 
vous donnera. | 

Purgation. — Change- 
ment d'attitude à votre 
égar d. | 

 Putréfaction. — Ma uvai- 
ses mœurs. 


Pyramides. — Affaire en 
bonne voie, dont vous 


pouvez beaucoup espérer. 





Quadrige. — Colère. 
Quadrille, — On se mo- 
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Quitlance, — En don- 


PA RER TS 
| 
AE à 
2 
fe 
2: que de vous. — Y danser: 
| 0e Ps nécessité de prendre rapi- 
10) dement une décision. 
| yarantaine. — Len- 
HE teurs qui vous séparent du 
204 but. | 
He Quatrain. — Partie car= 
AA rée 
: Quatuor, — Association 
dirigée contre vous. — Y 
Lu prendre part : vous ferez 
| ER bien d'agir avec vos amis 
t ou vos confrères. 
À Quenouille.— Affaire em- 
14 238 brouillée. — S'en servir : 
74 RS dissensions domestiques. 
Fat Querelle. — Relations 
44 équivoques. — Avec un 
Lu homme : oppression — 
AE Avec une femme : médi- 
UE Fe sances. 
ER Question (torture). 
La subir : aveu pénible, — 
L'appliquer à quelqu'un : 
rupture dans une famille 
ou une association, 
| Quêle. — Bienfaiteur, 
| — En faire une : argent 
a, qu’on versera. 
s Queue. — D'un animal 
Fits . quelconque : mépris pu- 
M4 bic. 
| uilles , — Honneur 
LA éphémère, — Y jouer : 
LR AAtEn VAUe de votre juge- 
tu ment. — Quilles abattues : 
Le Noe déshonneur. 
#! ‘Quinte de toux. — 
# Compte à régler. 





recevoir une : vous is obliré 
rez quelqn” un. 

Quolibet, — Mauvais 
procédé. 


À à 


R 


Rabot. — Petite diff- 
culté. — S'en servir : éloi- 
gnez quelqu'un de votre 
entourage. 

Raccomodage. — Affaire 


qui reparaît, — En faire 


un : réconciliation. — En 
commander un : mariage 
ou accord que vous prépa- 

Rachat. — Affaire dans 
laquelle vous finirez par 
avoir le dessus. 

Racine. — Vous pourrez 
vous trouver acculé, mais 
vous vous tirerez d'affaire. 

Rade. — Voyez : Port. 

Radeau. — Affaire en- 
treprise à la légère. 

Radis, — Délation, rap- 
port dirigé Contre vous, — 
En planter : hydropisie. 

Raffinerie. — Vous serez 
éconduit. 

Rafraïchissements. — Ga- 
lanteries repoussées. 

Rage. — Grande colère. 


_ Ragoüt, — Nouvelle 
heureuse. | 
Railléries. — En être 
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l’objet : affaire qui ne doit 


pas être prise au sérieux ; 
en faire : succès mondains. 
Raisin. — Blanc: grand 
cadeau que l'on fera ; noir : 
petit cadeau que l'on rece- 
vra. — Mùr : félicité ; 


vert : misère, détresse. — 


En manger : présomption. 
Rajeunissement. — Excu- 
ses que vous recevrez. 
Ramage. — Créancier 
qui ne paiera pas. 


Ramonage.— On dédai- 


gne votre poursuite. — 
Ramoner soi-même : pro- 
jet que vous découvrirez. 

Ramoneur. — Personne 
qui vous porte beaucoup 
d'intérêt. 

Ramper. — Gourman- 
dise. 

Rançon. — Violences. 

Rapetisser. — Personne 
qu’on n'a pas vue depuis 
longtemps. | 

Rapiècement. — Avertis- 
sement de faire des écono- 
mies. — Rapiécer : trou à 
boucher. 

Rapine.— Préjudice que 
vous subirez ou que vous 
causerez suivant le cas. 

Rapport.— En faire un: 
rompte que vous aurez à 
endre, — En être l’objet : 
on se prépare À vous rem- 
bourser. | 

Rapl. — Affaire fac 
si votre vivacité ne la 


pas échouer. 

Raquette, — Projets fri- 
voles. 

Rasade,— Bonne santé. 

Raser. — Quelqu'un : 
gagner cette personne au 
jeu. — Se raser : perte au 
jeu. — Etre rasé par quel- 
qu’un : perdre au jeu con- 
tre cette personne. 
_ Rasoir. — Méfiez:vous 
de votre caractère, — En 


affiler un : vous trouverez 


le moyen de réussir une 
affaire. | 

Rassemblement. — Ne 
vous laissez pas influencer. 

Rat. — Chute de che- 
veux. —, Si on les tue : 
victoire sur vos ennemis. 

Rature. — Mauvais pro- 
cédé. 

Rayon. — Affaire em- 
brouillée qui s'éclaircira, 

Rébellion. — Sans gêne. 

Rebondir. — Pas diffi- 
cile qu'il faudra se décider 
à franchir. 

Rebours (affaire prise à, 
vue à). — Contre-sens. 

Rebrousser, — Terrain 
perdu. 

Rébus, — Symptômes 
dont il ya lieu de tenir 
compte. 

Rebuts. — Profitez de 
votre bon temps. 

Recel — Complaisance 
périlleuse, » 

Recensement, — Affaires 
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sortirez. — En voir opérer : 
ennuis qui ne vous attein= 
dront pas. 4 

Recourber. — Vous serez 
obligé de céder. 

Recrutement. — Exercice 
forcé. 

Reculer. — Conseil d’a- 
voir à réfléchir. — Faire re- 
culer quelqu'un : modérez' 
vos amis. | 

Reddilion. — D'une for- 
teresse : perte d’un emploi. 

Rédiger. —Faire des con- 
connaissance nouvelle. — cessions pour arriver à une 
En entendre un : menson- entente. 
ges. L _ Redoute, — Surprise. 

Réciler. — Marchandises , Redresser. — Franchise. 
-dont vous vous débarrasse- | Réfa loire. —  Discus- 
rez. sions. 

Réclamalion . Réflecteur. — Petite dis- 

tations d amitié. tinction. 
Réclusion — Secret À Réflexion. 


de famille. 

Réception.— Petites som- 
mes à pay®r. 

Recelle.— D'argent ‘ det- - 
te à payer. — De cuisine : 
bon procédé dont vous au- 
rez à vous loucr. 

_ Réchaud.— Affaire à sui- 
vre de près. 

 Réchauffer.— Un mets : 
-on sc trouvera pris de deux 

côtés — Une personne : 
amour partagé. 

Récit. — En faire un : 


CR. 2 eh — 


— Protes- 
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— Montrez- 


= _ 


garder. 
_ Récolle —- Abondance. 
Recommandation. —Trai- 


té. 


vous avisé, 
Reflux. — Solution DE 


_gnée 


Refrain. — CHogez vo= 


tre manière d'être. 

Refroidissement, — Situa- 

tion périlleuse. 

Refus. — Pour celui à 
‘quiilest fait : espérances 
déçues, — Pour qui en ex- 
prime un : sollicitations, 

Réfuter ou étre réfuté. — 
Légères contestations. 

Regain. — Retour à la 
santé. 

Registre. — Admonesta- 
tion. 5 


| Récompense, — En don-. 
ner une : Service que l'on 
rendra. — En recevoir une: 
pain inattendu. | 
Réconcilialion — Désac- 
cord 
Reconnai SSANCE, — Cel ul 
à qui elle s'adresse doit 
craindre d'être éconduit. 
Recors. — En recevoir :. 
visite désagréable, — En. 
jouer le rôle : affaire en- 
nuyeuse, mais dont vous 
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Règle. — Ayez de la suite 
dans vos idées. 

Régler. — Terminaison 
d'affaire. 

Regrets.— Perte d'argent. 

Rébabililation. — Guéri- 
son prochaine. 

Réimpression. — Nou- 
veaux tracas. 

Reine. — En voir une: 
changement d'état. — L'é- 
tre : espérances réalisées, 

Reins. — Voyez : Dos. 

Réjouissance. — Voyez : 
Fête. 

Reläche, — De théâtre : 
conseils inutiles. 

Relais. — De chevaux : 
nouvelle orientation de vos 
affaires, — De chiens : nou- 
velles arnitiés. 

Relayer. — Alternative. 

Relevailles. — Terminai- 
son d’une affaire importan- 
te. 

Relever. — Une person- 
ne : charge qui vous arri- 
vera.— Una nimal : ennui. 
— Un objet : critiques. — 
Etre relevé soi-même : ré- 
primande. 

Relier. — Une personne 
qui s'attachera bientôt à 
vous. 

Relique, — Fin d’une in- 


certitude. 
Reluire. — Distinctions 
honorifiques. 


Rembourrer.— Bénéfices. 
Remboursement. = Q1 
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vous faites : argent reçu. 
— Que vous recevez : dette 
que vous payez. 5 

Remède. — Médecine à 
prendre, 

Remerciements. — Four- 
berie. 

Remontrances. — AVeI=- 
tissement salutaire. 

Remords. — Troubles. 

Rémouleur. — Travail 
peu rétribué. — En faire 
métier : petits profits. 

Rempart. — Lutte pour 
laquelle vous aurez besoin 
de vos forces. 

Remplaçant, — Ami dé 
voué, 

Remplir. — Un vase, un 
coffre. 

Renard. — En vie : sé- 
duction de sa femme par 
un inférieur. — Mort : nais- 
sance d’un enfant adultérin. 

Rencontre. — Objet re- 
trouvé par hasard. 

Rendez-vous. — Conces- 
sion qu'il faudra faire. 

Rènes. — Conseil d'avoir 
à se modérer, 

Rengorger (se). — On 
veut vous exploiter, 

Reniement. — Sécheresse 
de cœur. 

Renifler. — Ambition 
vaine. 

Renseignements. — Présa- 
ge heureux pour celui qui 
en reçoit. 

Rentes. — En avoir & 





surveillez vos intérêts, — 
Les perdre en totalité ou en 
partie : héritage plus ou 
moins prochain. 

Rentier. — Chance favo- 
fable. | 

Renverser. — Quelqu'un: 
"sujet de froissement.— Un 
objet, un liquide : succès 
que vous compromettez. — 
Etre renversé : procédé 
dont vous aurez à vous 
plaindre. 

Réparation, — Qu'on 
vous adresse : petite satis- 
faction. — Faite à une cho- 
se : petite surprise, 

Repas. — Traitement in- 
jurieux. 

_ Repassage. — D'un ins- 
trument : on vous prépare 
du travail, — De linge : 
difficultés qu'il faudra sur- 
monter. 

_ Repentir. — Sujets de 
mécontentement. 

_ Réponse, — À une lettre: 
bonne nouvelle. 

Repos — Manque de tra 
vail. 

Réprimande, — Repro- 
ches. 

Reptiles. — Insinuations 
calomnieuses vous concer- 
nant. 

Requin. — Névralgie. 

Réservoir, — A sec : fai- 
tes des économies — Plein: 
abondance d'affaires. 

Résignalion. — Arrange- 





s Ressemblance. 


‘tre, une pendule : 


ment, 
Résiliation. — Décision 
sans résultat. 
Résistance. — En éprou- 


ver une: vous n’en rencon- 


trerez pas, 
Respect. — En être l’ob- 


jet: on a bonne opinion de 


vous. — En témoigner à 
autrui : on compâtira à vo- 
tre peine. 
Avec 
une personne : On VOUS ap- 
préciera.— Avec une bête: 
personne jugée à rebours 
de ce qu'elle est. 
Restaurant. — S'y voir à 
table : songeries vaines, il- 
lusions. — En être le pro- 
ptiétaire ou le chef : em- 
ploi important que vous 
obtiendrez — Y faire la 
cuisine : abondance. 
Résumé. Conclusion 
d'une affaire, 
Reslilulion. — 
faites : 
Qu'on vous fait : 
ment de situation, 
Resurreclion. — A Îla- 
quelle on assiste ou con- 
tribue : restitution ines- 
pérée. — Pour celui qui 
ressucite estime perdue 
qu'il ressucite : estime per- 
due qu'il recouvrera. | 
Retard Distraction 
préjudiciable, 
Relarder. — Une mon- 
précau- 


Que vous 
dénonciation 
change- 
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tions inutiles. A 

Retenir. — Une RERO 
ne où un animal : vous 
serez pris à partie. 

Relenue. — (Modestie) ; 
soyez économe. 

Retour. — D'un absent : 
nouvelle de cette personne. 

Retourner. — Réponse 
attendue. 

Rétraction. — Change- 
ment d'attitude à votre 
ég ard. 

SRitaités — Rixe. 

Retranchements. — En- 





treprise dirigée contre vous. 


Rets. — Voyez : filets. 

Réunion. — Désaccord. 

Rève. — Ne soyez pas 
aussi négligent. 

Réveil. — Soyez circons- 
pet. 

Réveil-matin, — Proposi- 
tion pressante et déshon- 
nête. 

Réveillon. — Plaisir 
préjudiciable à vos inté- 
rêts. 

Revenant, — Nouvelle 
d'un ami ou d'un parent 
éloigné. 

Réverbère. — Incertitude 

Révérence. — Celui qui 
Ja fait doit songer à l'a- 


venir ; celui devant qui. 


on la fait l'emportera sur 
ses TIVAUX, 

Revue. — Examen de 
conscience, 
Rbubarbe.— En prendre: 


juie. — En vendre : petit 


pronte 
Rhumatisme, — Indispo- 
sition. 

Rhume. — Signe de 

chance. 
_ Richesses.— Misère. — 
En acquérir : démêlé avec 
la justice, — Les perdre : 
guet-apens. 

Ricochets. — Projets qui 
s'évanouiront. 

Rides. — On vous croit 
plus jeune que vous n'êtes. 
Rir: — Jilusions. 

Rire. — Maladie. — A 
table : mort subite. 

Rivage. — Fin ou com- 
mencement d'une série de 
malheurs. 

Rivalité, — Sentiments 
partagés. 

Rive, — Difficulté qui 
vous sépare du but. 3 

Rivière, — Occasion de 
réussir, — Débordée :  vi- 
site d'un grandpersonnage, 
rapportant argent ct hon- 
neurs. — Si l'eau est trou- 
ble : querelles, dégâts. — 
Marcher sur la rivière : élé- 
vation. — Rivière impose 
tueuse : voyez torrent 

Riz. -— Abondance. 

Robe. — Neuve : hom- 
mage dédaigné.— Vieille : 
cour assidue, — Que l'on 
met: une dame vous veut 
du bien, 








Robinet. — lvrognerie. 
Roc, Ro2her,— Fermeté. 
Roi. — Voir le roi: pro- 
fits. — Se voir roi : cou- 
rage. 

Roman. — En imaginer 
un : négociations auxquel- 
les vous serez amené. — 
En lire un : procédez par 
ordre. 

Romance. — Contrariété 
assez sérieuse. 

Romarin. — 
ments. 

Ronde. — Changement 
complet dans vos affaires, 

Ronflement, —  Gontes- 
tation. 

Ronger. — Affaires qui 
vous attirent. 

Ronces, — Voyez : Epi- 
nes. 

Roses. — Naturelles : 
bon présage : Artificielles : 
mauvais présage, En bou- 
quet : nombreuse famille. 

Rosière, — Succès qui 
vous donne de l'espoir, 
mais vous rendra peut-être 
top confiant. 

Rossignol, — 
Hirondelle, 

Rôli, — Espérance. 

Roue. — Réussite assu- 
rée de l'affaire qui vous 
préoccupe. 
Rouel, — 


Compli- 


Voyez : 


Affaire en 


bonne voie si vous vous 
donnez un peu de mal. 
Roule, — Persévérance . 








Qui monte : succès difñ- 
cile. — succès certain. — 
en mauvais état : difficul- 
tés nombreuses. — Droite: 
affaire facile à conduire. — 


 Sinueuse : affaire délicate. 


Ruade. — On vous des- 
sert. Ù 

Ruban, — Petit cadeau, 

Ruche. — Abondance 
travail récompensé, 

Rue — Démarches. 

Ruelle, — Situation dé- 
licate. 

Ruer. — Vous êtes ex- 
posé à une trahison. 

Ruiner. — Fortune, suc- 
cès, triomphe, réussite com- 
plète, | 

Ruisseau. — Affaire qui 
occasionne des réclama- 
tions. — Le sauter : diffi- 
culté tournée, — Y tom 
ber : un rien vous fera 
échouer, — Y boire : tran- 
quillité, — S'y promener : 
succès, — Le voir tarir : 
sécurité, sûreté. 

Ruminer, — Affront. 

Ruplure.— Terminaison 
d'une affaire en suspens. 

Ruses, — En user : échec 
— YŸ tomber : bonheur, 

Rustre; — Plaisirs cham 
pêtres, 


S 


Sable, — Destinée in- 
constante. 
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en forêts. 


Sabre. — Affaire À en- 
lever. | 
* Sac. — Payement à ef- 


_ fectuer. 


Sacre. — Ambition réa- 
lisée. 

Sacrifice. — Abandon. 

Saignée, — Qu'on vous 
fait : perte d argent. — 
Que vous faites : opéra- 
tion fructueuse, 

Saillie. — On vous ama- 
douera pour se moquer de 
vous. | 

Saint. — Protection. 

Saisie. — Crainte. 

Salade. — Froissements. 

s Saleté, — Affaire eme 
RSR : 

Salière. — Légère dis- 
cussion. — Renversée : 
appréhensions imaginaires. 

Salon, — Attente for= 


déc. 


Sallimbanque.— (Voyez 
acrobate) 

Salutalion, — En faire : 
Songer à l'avenir, — En 
recevoir : compétition. 

Sang. — Symptôme de 
maladies. == Voyez : Sai- 
gnée. 

Sangle. — Affaire sta- 
ble. — Voyez : Ceinture. 

Sanglier. — Poursuite 
de créanciers. 
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 Sangsues. — Attaques 
de vos ennemis qui vous 
profiteront. — S'en servir 
comme remède : méfiez- 
vous des gens avides qui 
vous entourent. 

Sansonnel. — Qui par- 
le: présage de tristesse. 
— Qui chante : nouvelle 
joyeuse, festin. 

Santé, — Sion se crott 
en bonne santé : maladie. 
— Si on est malade et 
qu'on se.voie très bien 
portant : mort prochaine. 

Sapeur. — Intrusion dé- 
sigréable mais qui n'aura 
pas la suite fâcheuse que 
vous craindrez tout d'a- 
bord. 

Sapins, Sapinière. — Elé- 
vation ; distinctions hono- 
rifiques | 

Sarbacane — Attaques 
qui seront impuissantes 
contre vous, 

Sarcler. — Mettez de 
l'ordre dans l'affaire qui 
vous occupe le plus. : 

Satan. — Séduction dont 
vous n'aurez pas de peine 
à vous défendre. 

Satin, — Présage de fêtes 
et d'honneurs. 

Salire. — En lire ou en 
composer une : blâme que 
l'on infligera. — En en- 
tendre une : blâme qui 
vous sera infligé. 

Satyre, — Fourberie. 
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Sauces, — Réunion d'2- 


dresse. 

Saucisse, Saucisson, — 
Pour un homme : sensua- 
lité, — Pour une femme : 
fureur. AM 

Saules, — Rêveries. 

Saumon. — Mauvais pré- 
sage. | 

Saut.— Pour qui le fait : 
vous êtes exposé À un 
échec, mais vous vous tire- 
rez d'affaires. — Pour qui 
le voit faire : imprudence 
pour une personne amie. 

Saulerelles. — Fin de 
maladie. 

Sauvage, — Découverte 
importante. 

Sauver. — Quelqu'un : 
vous vous ferez un ami dé- 
voué. | 

Sauvelage. — Ditficultés 
aplanies; inquiétudes dis- 
sipées. | 

Sauveur. — Protection 
puissante-et efficace. 

Savant. — Promesses 
vaines,. 

Savelier, — Petite ren- 
trée d'argent. 

Savon. — Blanc : se- 
cours de peu de durée, — 
Noir : petit désagrément. 
— Savoñnnage : facilité of- 
ferte, 

Scandale, — Y assister : 
mauvaise affaire que vous 
éviterez. — En être l’au- 
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teur : procès qui ne vous 
laissera aucun profit. 

Sceau. — Message im- 
portant. — En poser un : 
correspondance avec un 
haut personnage. — En 
briser un : grande nou- 
velle, 

Scellés. — Utile précau- 
tion. — Les poser soi- 
même : défiance. | 

Scepire, — Fête donnée 
en votre honneur. 

Scie. — Importunités. 

Scier. — Fortune amas- 
sée peu à peu. 

Scorbut, — Mauvaise 
chère. 

Scorpion. — Manœuvres 
de vos ennemis pour vous 
jeter dans l'embarras. 

Sculbler. Sculpteur. — 
Embellissements dans vo- 
tre maison, 

Seau. = Vide : obliga- 
tion à remplir, — Plein : 
désir à contenir. 

Secôuer, — Un arbre : 
travail qui sera rémunéré, 
— Un tapis, une couver- 
ture : mobilier nouveau, 

Secret — Qu'on vous 
confie : témoignage de con- 
fiance flatteur. 

Secrélaire, — Rapports 
avec un homme d'affaires. 
— En faire métier : con- 
fiance d'un grand person- 
nage. 

Séducleur, . —  Méficz 











CF 


vous des complaisancesin- 
téressées. — En jouer le 
rôle : monsieur qui aura à 


‘se plaindre d’une dame. 


Sein. — Voyez Gorge et 
Nourrice. 

Sel. — Blanc : persistez 
dans votre conduite, — 
Gris : vous menez mal vo- 
tre affaire. — Voyez Salière. 

Selle. — Prompte termi- 


naison d'une affaire. — La 
voir mettre à un cheval : 


réussite très prochaine de 
ce que vous cherchez. — 
La porter : on sera sous la 
dépendance d’une personne 
qui nous guidera en vue 
de notre intérêt. 

Sellelte. — Voir quel- 
qu'un sur la sellette : af- 
faire dans laquelle on sera 
pris pour arbitre — S'y 
voir : compliments fielleux. 

Semailles. — De blé: 
opulence, D'autres 
grains : petits biens. — De 
légumes : travail pénible. 
— Voir semer : songez à 
l'avenir, — Semer soi-mèê- 
me: votre travail fructi- 
fiera. 

Séminaire. — Réunion 
d'hommes d'affaires. 

Sensilive —— Ayez soin 
de montrer de la délica- 


(esse, 

Sentier. — Succès long 
et pénible, mais certain. — 
Fleuri: défiez-vous des piè- 





ges cachés sur votre route. 

Sentinelles.— Transports 
amoureux, grossesse. 
L’être soi-même : soyez vi- 
gilant. 

Séparation. — Désaccord 
passager avec un parent ou 
un ami. 

Sépulcre. — Fin de vos 
ennuis et de vos chagrins. 

Sépullure. — Présage de 
maux nombreux. 

Sérail. — Rivalités de 
femmes. 

Sérénade, — En recevoir 
une : honneurs pour un 
homme; hommages pour 


une femme, — En être 


l'auteur : vos prévenances 
seront remarquées et don- 
neront lieu à des médisan- 
CSS ANA, 

Serf. — Vanité dont on 
aura à souffrir, 

Serin.— Vous serez sous 
la dépendance d'une fem- 
me. — Qui chante : enlè- 
vement. 

Seringue. — Pour une 
femme : goût exagéré des 
plaisirs.— Pour un homme : 
légère humiliation. | 

Serment, — Pour qui le 
fait : vous triompherez de 
l'incrédulité d'une personne 
— Pour qui le reçoit : dé- 
fiez-vous d'un engagement 
qu'on a pris vis-à-vis de 
vous, 

Sermon. — En entendre 


NL 


, 
«4 
SAME A 
=” DÉS de 


% 


* SES 


.” 
à 


: 
Lg 


. # 
# ri 
. 
TR 7 


1 


nt 


» Lits 


RL 


“ 
m— 2. re St 


2 


OVER 


pe." 
EL 


TT Re 


cas Ps L 





en 


+ 
Le 
‘#7 


LE 
ra ”. Ê ” 


T7: 


ses 





un : bon avis c qu'on négli- 
gera. — En faire un : met- 


tez votre conduite d'accord 


avec vos actes, 

Serpent — Qui se glisse : 
tromperie. — Qui se re- 
courbe : prison. — Qu'on 
tue: grande victoire. 

Serre. — Plaisirs mon- 
dains. 

Serrer.— Dans ses bras : 
pacte d'amitié. — Au 
moyen d'un lien, d'une 
corde, d’une ceinture : vo- 
tre zèle est cdésobligeant. 
— Pour une personne qui 
serait serrée : prendre le 
contraire de ces deux in- 
terprétations. 

Serrure. — Vol à crain- 
dre.— La faire jouer : vous 
sortirez d'une situation dé- 
licate, — La forcer  diffi- 
culté que vous vaincrez en 
prenant une résolution au- 
dacicuse, — L'huiler : em- 
ployez la douceur. — La 
démontrer: vous découvri- 
rez le secret de la réussite 
à laquelle vous craigniez 
d’avoir à renoncer. 

Serrurier. — Personne 
adroite, qui vous sera utile. 

Servante, Servileur, — 
Besogne mal faite. — En 
remplir l'office : en travail- 
lant pour les autres vous 
mènerez à bien vos propres 
affaires, 

Servilude, — Travail 


— 950 — 


forcé. 
Sevrage. — Un nouveau 
membre arrive ou revient 


dans une famille, 


Siège. — Repos prochain 
plus ou moins long. — 
En offrir un : visite. —S'as- 
seoir à côté : échec d'une 
affaire qu'on considérait 
comme certaine. ‘ 

Sifilet, — Bruit fâcheux. 


— S'en servir : cabale: 


dans laquelle’'on sera en- 
traine. 

Sienalement. — Voir 
prendre Île sien : voyage. 
— Prendre celui de quel- 
qu'un : défiance. 

Sionalure. — Conclusion 
d'une aflaire, 

Signe. — Pour une fem- 
mé : poursuite d'un dé- 
bauché. — Pour un hom- 
me : 1] sera circonvenu par 


_sès proches. 


Sillage. — Vous suivez 
une route dangereuse,mais 
qui vous mènera au but, 

Sillon, — Vous recueil- 
lerez le fruit de votre tra- 
vail., — En tracer un : en- 
treprise bien préparée pour 
réussir. 

Sinapisme. — Petite ins 
disposition. — En poser 
un : service dont on ne 
vous sera reconnaissant 
que plus tard. 

Singe. — Amabilité 
trompeuse. 
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rez À vous g 
d'importance aux avances 
qu’on vous fera. <. 

Sobriété. — Longue vie. 

Sobriquet, — En don- 
ner un: Vous serez par- 
rain ou marraine. — En 
recevoir un: dignités à ve- 
nir. 

Socilté . —: Dissenti- 
ments. — Voyez : assem- 
blée. 

Soie. — En échevaux : 
vous avez en mains une 
affaire qui sera bonne avec 
de l'adresse. — En étoffe : 
petites contrariétés. — En 
cocons : espérance de jours 
heureux. | 

Soif. — Désir qui ne 
sera pas satisfait de suite. 
… Soigner. — Un malade: 
bonne œuvre. — Etre soi- 
gné : guérison. 

Soir. — Vous allez en- 
trer dans une période de 
chance ; le succès est au 
bout, mais encore éloigné. 

Soirée. — Voir récep- 
tion, bal. 

Soldat. — Fin du repos, 
troubles naissants. — Se 
voir en soldat : succès qui 
demandera beaucoup de 
temps. | 

Solde. — (Payement de 
toute nature) rentrée d’ar- 





brillante position et bel 
avenir. — Voilé : un con- 
current vous devancera 
quelque temps.— Levant : 
période heureuse pour vos 
affaires. — Couchant : 
méttez de l'ordre dans vos 
affaires et espérez. 

Solfège. — Bonheur do- 

Solfier. — Travail artis- 
tique. 

 Soliloque. — Propos qui 
n’aboutiront à rien. 

Solitaire, — Voyez er- 
mite. | 

Solitude. — Besoin de 
réflexion. 
. Sollicilations. — Que 
l’on fait : faveur que l'on 
demandera, — Que l’on 
reçoit : on aura recours à 
votre obligeance. 





Sommations. — En faire , 


une’: contestation dans la- 
quelle on interviendra. — 
En recevoir une : engage-= 
ment tenu à contre-cœur. 


la proie pour l'ombre. 
Sommets. — D'une tour, 
d’une montagne, d'un mo- 
nument. — Si on ne fait 
que les voir : projets éle- 
vés ; si on cherche à y at- 
teindre : ambition, — Si 
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on y arrive : domination. 

Somnambule. — En voir 
une : discussion domesti- 
que. — S'imaginer qu'on 
l'est : étrange nouvelle 


qu'on apprendra prochai- 
nement, 








D 
Son. — Profit en dessous 


de vos PIÉSIQRS, 
 Sond er. — Précaution à 
S onge. — Gros menson- 





RAT ré — [ne cloche : 


action d'éclat. — Une son- * 


nette : service dont on 
aura besoin. — A une por- 
te : visite que l’on rendra 
prochainement. — Enten- 
dre sonner : dérangement. 
Sonnelte : —  Démélés 
avec la justice ou pour- 
suite de créanciers. 
Sonneur. — Personnage 
bavard et importun. 
Sorcellerie, Sorcier, — 
Tromperie, abus de con- 
fiance dont on sera victime. 
Sorcière. — Pièges qui 
menacent notre confiance. 
Sortilège. — Présage 


malheureux dont il faudra 
tenir compte. 

Sortir. — Départ. 

Sotlise. — Froissement 
d'amour-propre. 

Sou, — En donner : 1e 
tite rentrée d'argent, — 


recevoir : petite dette que 
l'on contractera, 

Soucis, — Difficultés dont 
vous sortirez facilement. 

_Souder. — Rapproche- 
ment d'intérêts divers. 

Soufler.— Méchant tour 
que vous joue une femme 
fausse. 

S ou) él. — ([Jstensile : 
moyen d'accélérer une af- 
faire. — Coup. — Soufflet 
donné : amour de sa fem-. 
me, — Reçu : colère, — 
Echangé par d'autres per- 
sonnes : témoignage qu’ on 
vous demandera. 

Souffleur. — Manque de 
TES — En remplir 
l'office : intrigue dont on 
NET 1es fils. 

Soufre. — Maladie de 
peau, 

Soubaits, — En former : 
convoitise, — Réalisés : 
demi-satisfaction. 

Souveler, — Quelque 
Chose : affaire que l'on amé- 
liorera après quelques cf- 
forts, — Quelqu'un : per- 
sonne qui sera À votre char- 





&e. —Se voir soulevé : élé- 


vation inattendue, 
Souliers, — Travail pé- 
nible, mais fructueux. 
Soumission — Torts re- 
connus, 


Soupçons. — Conseil de 
vous méfier, 


Soupe. — Contentement 
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de vous-même. — Gaîté. 

Souper. 
d’un enfant. 

Soupirs. — Désirs. 

Soupirail. — On vous 

résendera dans une mai- 
son où vous souhaitez être 
admis. 

Souplesse.— Dont on est 
doué : employez plus d'a- 
dresse que de force. — Chez 
un autre : défiez-vous des 
obséquiosités de cette per- 
sonne. 

Sourcils, — Fournis : 


. Chose effrayante, horrible. 


— Aigus : SUCCÈS en Amour, 
fortune rapide. — Blancs : 
mort prochaine. — Très 
clairs : séparation, infamie. 

Sourd. — Personne dif- 
ficile à convaincre. — L'ê- 
tre soi-même : vous man- 
quez de jugement dans 
certaine affaire. 

Souricière. — Petites ma- 


nœuvres combinées contre 


vous. 

Souris. — Vous êtes en 
butte à des tracasseries qui 
vous occasionneront de pe- 


tits dégâts, de petites per- 


tes. 
Souscription. — Argent 


que vous avez prochaine- 


ment à donner. 
_Spadassin. — Provoca- 
tions que vous devrez dé- 
daigner. 
pectacle. — Plaisir,ma- 


— Naissance 
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riage, bonheur. | 
Spectre. — Embüches. 
Squelelte. — Oubli de 
vos parents morts. 


Statue, — Tristesse, pau- . 


vreté. — En faire une : ne 
vous fiez pas aux senti- 
ments qu'on vous témoi- 


gne. 
_ Sténographie. — Pesez 
vos paroles. 

Slénographier. — Vous 
entend rez prochainement 
quelque chose qu'il vous 
faudra retenir. 

Stérilité, — De la terre : 
ingratitude qu'on pourrait 
vaincre à force de soins. 

Store. — Importunités 
évitées. 

Stylet. — En recevoir un 
coup : danger de mort. — 
En frapper quelqu'un : vic- 


toire regrettable, douleurs. 
Subsistances. — Récep- 


tion d'amis ou de parents. 
Succès. — Flatteries dont 
vous aurez à vous méfier. 
Succession, — Vous ap- 
prendrez prochainement la 
mort d’un parent. 
Sucre, — Sécurité trom- 
peuse. 
_ Sueur, — Contrariétés. 
Suicide, — Tenté sur soi: 
amour contrarié. — D'un 
autre : folie qui vous pro- 


 fitera. 


Suie. — Petites perfdies 
sans conséquences. 
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Suisse. — En voir un: 
obéissance. — L'être : pa- 
resse. 

Suivre. — Vous trouve- 
rez ce que vous cherchez, 
—— Etre suivi : ON VOUS €s- 
pionne. 

Sultan, Sultane.— Voyez 
Sérail. 

Supplanter, — Rivalité 
qui se termine à votre avan 
tage. — Etre supplanté : 
soucis dont vous vous dé- 
chargez sur un autre. 

Supplice.— D'un autre: 
corruption, — Pour vous : 
plaisirs obscènes. 

Surenchère, — ACQuUisi- 
4ion onéreuse. 

Surprise. — Visite qu'on 
m'attendait pas ou plus. 

Surveillance. — Exercée 
sur vous : contrôle que vous 
subirez.— Par vous : mys- 
tère que vous pénétrerez. 

Susceptibililés, —2Récon- 
ciliation. 

Sympalhie. — Nouvelles 
connaissances qui vous fe- 
ront des avances. 

Syncope. — Du rêveur : 
manque d’' énergie. — D'une 
autre personne : faiblesse 

qui lui fera du tort. 


1} 


Tabac. — Plaisirs de 
courte durée. — Voyez : 
Fumer, priser. 


= 





Table. — Retour À la 


santé, — La briser : misère. 


Tableau. — Affaire dans 
laquelle il faut de l'adres- 
se. — Voyez : Peintre, 

Tablier. — Pour une 
femme : soins domestiques. 
— Pour un homme: : tra-: 
vaux industriels. 

Tabouret, — Plaisirs pu= 
blics et immoraux. 

Tache. — Paresse, sale< 
té. — Sur soi : perte, 

Tajfelas, — Richesse mal 
acquise. 


Taie, — Manque de pers+. 


picacité. 

Tailleur. — Infidélité, 
mauvaise foi. — En faire 
métier : on aura un parent 
ou un protégé à établir, — 
Tailleur de pierre : profit, 

Talisman, — Réussite, 

Talons.— Voir les talons 
de quelqu'un : vous êtes 
exposé à être abandonné, 
— Les siens : ne regrettez 
pas ce qui est fait. 

Tambour. — Faux amis 
dont on se débarrassera dif- 
ficilement. 

Tanière, — Endroit dont 
la fréquentation est dange- 
reuse pour vous, 

Tanneur, — Personnage 
qu'il vous faudra flatter, 
— En faire métier : travail 
qui sera nouveau pourvous, 
mais qui vous rapportera, 

Tapage. — Malentendu 
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sur le point de finir. 

Tapis. — Luxe. 

Tapisserte. — Des Gobe- 
lins ou d'une manufacture 
en renom : réussite À force 
de soins. 

Tapisser. — Change- 
ments agréables. 

Tapissier. — Améliora- 
tion dans vos affaires. 

Taçuineries. — Que vous 


faites : votre esprit vous 


fera des ennemis. — Que 
vous subissez : épreuve 
dont vous vous tirerez à 
force de patience. 
Tarif, —  Prétentions 
vaines. RASE 
Tarir. — Un bassin, un 
cours d'eau : nouveïux dé- 
bouchés. 
Tartine.— En faire une: 
vous aurez à prendre soin 
d'un enfant, — La manger : 
on vous traitera comme 
quantité négligeable. 
Talillonnages. — Menus 
détails qui ne devraient 


pas vous arrêter. 


 Tâtonnements, —Indéci- 
sion préjudiciable. 

Tatouage: —  Excentri- 
cité qui vous fait mal juger. 

Taupe. — Vous vous 
obstinez dans votre, aveu- 
glement, 

Taureau. — Difficulté 
qu'on surmontera avec du 
sang-froid. | 
Teindre, — Vous chan- 


“ 


190) 


gerez certaines dispositions: 
à votre égard. 

Téinturier. — Ennuis 
qui vous attendent. . 

_ Télégraphe, — Nouvelle 
extraordinaire, qui vous. 
surpréendra, , 

Téléscope. — NAS 
tions exagérées de votre 
part. 

Témérilé. — Prenez 
garde de dépasser le but. 

Témoignage. — Cas de 
conscience. 

Tempérance. — Noyez 
sobriété. 

Temipêéle. —  Querelles. 
domestiques prochaines. 
— Y être blessé: mort d'un 
parent. — La voir s'apai- 
ser : le calme renaïtra ns 
vos pensées. 

Temple. — Pour un 
homme : mort d’un ami ; 
pour une fille : entrée en 
religion. — En sortir : 
gloire. 

Tenailles. — Moyen 
énergique qu’il faudra em- 
ployer. 

Ténèbres. — Tristesse, 
tourments. 


Tentation. — Offre qui 


aura besoin d'être exami- 
née. | 

Tentes. — Disputes gra- 
ves et imminentes. — En 
dresser une : visite à un 
militaire. 

 Tentures. — Fête, 
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Ter giversations. mé 
Voyez : tâtonnements, 

Terrasse. — Elévation 
inattendue. 

Terrasser. — Adversaire 
vaincu. — Etre terrassé : 
aveu auquel on sera obligé. 

Terre. — Abondance, 
richesse. — La baiser : hu- 


miliation, chagrin. — En  bitude dont vous ne vous | 
manger : abandon, mala-  débarrasserez pas. — Chez 


die longue. — Trenible- 
ment de terre : votre for- 
tune est en danger. 

Testament. — Héritage 
prochain. — Faire le sien : 
projets d'avenir qui vous 
occasionneront de la tris- 
tesse. — En voir rédiger 
un : mission de confiance. 
— En ouvrir un : question 
inattendue qui sera traitée 
chez un homme de loi. — 
En déchirer un : querelles 
dans la famille. 

Téte. — Bonne fortune. 
— Blanche : longue vie, 
santé.— Grosse : dignités. 
— Enflée : manque de ju- 
gement. — Petite : esprit. 
— Coupée: joie, —Se voir 
deux têtes : contradictions 
nuisibles. — Se voir la 
tête en bas : fausse posi- 
tion, qui ne se prolongera 
pas Jongtemps. — Tête 
sans corps : liberté d’ac- 
tion. 

Thé. — Boisson : petit 


excès de table, qui vous 


obligera à vous soigner. — 
Réunion : relations nou- 
velles, qui vous seront peu 
utiles. 

Théâtre. — Perte d’ar- 
gent et d'amis, tristesse. 

Thermomètre. — Varia= 
tions. 

Tic. — Chez vous : ha- 


autrui : défaut pour lequel 
vous devez être indulgent. 

Tigre. — Haine qui ne 
désarme pas. — Le cares- 
ser : jolie femme qui vous 
fera souffrir par sa cruauté. 
— Le poursuivre : ruse que 
vous éventerez. — Le tuer : 
brillante victoire sur vos 
ennemis. | 

Timidilé. — Modestie. 

Tir. — Montrez de l'a- 
dresse. 

Tire-lire. — Vous vous 
trouverez à la tête de quel- 
ques économies. | 

Tison. — Amour mal 
éteint. 

Tisane . — Adoucisse- 
ment apporté À une peine. 

Toast, — Banquet, 

Toile. — Profit assuré, 

Toilelle. — Meuble : 
conseil de soigner notre te- 
nuc, — Parure : invitation 
qu’on recevra prochaine- 
ment pour une fête. 

Toits, — Voyez: Som- 
mets. 











































Tombe, Tombeau. — Hé- 
ritage. — Le bâtir: perte 
d'amis ou d'enfants. — Le 
démolir : mariage, joie. 
Tomber. — Perte de di- 
gnités. — Dans l'eau : 
danger de mort. — D'un 
toit : ruine prochaine et iné- 
vitable. 
Tombereau. — Vous se- 


rez dans une aisance mo- 


deste, mais vous réussirez 
à la longue. | 

Tondre, — Gains au 
Je Se voir tondre : 

n convoite votre bien, 
mais on ne vous énlévera 
Que quelques bribes. 

Tonneau. — Voyez : 
barrique. 

Tonnelier. — Achat de 
vin. — En faire métier : 
visite d'un homme de cam- 
pagne. 

Tonnerre. — Troubles 
‘Sans importance. , 

Torche. — Causes de 
discordes. | 

Tortue. — Retard dans 
vos affaires. — En manger: 
arrangement d’affaires em- 
brouillées. 

Toupet. — Voyez : per= 
ruque. 

Toupie. — Affaire sé- 
ricuse. 

Tour. — Tsolée : résis- 
tance. — De forteresse : 
point d'appui que vous 


_encontrerez. — Y être en- 


fermé : vous êtes à l'abri 
du danger. — En sortir: 
indépendance périlleuse. — 
Tour de force + surprise 
agréable. 

Tour billon. — Danger, 
qu’un peu de: prudence 
vous fera éviter: | 


Tourner. — On ne sau- 


ra où donner de la tête. 

Tournesol.— Constance. 

Tournoi. — Discussion 
où vous brillerez. 

Tourlereau - Tourterelle. 
— Tendresse partagée, fi- 
délité, bonheur en ména- 
ge. 

Tousser. — Paroles In- 
considérées. 

Trace. — Vous rives 


rez la voie à suivre. 


Traduction. — Heureu- 
se interprétation d’une af- 
faire sérieuse. 

Trabison. — Manœuvres 


-que vous déjouerez facile- 


ment, 

Traïîner, — Quelque 
chose : affaire dont la réus 
site est difficile, — Quel 
qu'un : mauvaise volonté 
dont on aura raison, — 
Etre trainé, : négligence 
préjudiciable, 

Traire. — Joies saines. 

Transformations. 
Changements inattendus, 

Transaction. — Arran- 
gemént avantageux, 

Travail. — Réussite. 
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= _ Traverser. — Un cours Trompette. — On aura. 
te d'e eau : : difficulté surmon- recours à votre dévoue- | 
Nc tée. — Une route : chan- ment, | | k 
br gem ent de tactique. — Un Tronc. — Arbre : dé-- 

Hire hamp : : expédient. tresse matérielle et morale. 

&3 rébucher. — Vous êtes — Des pauvres : assistance 
di menacé de commettre une d'un ami. 

LPS faute. : Trône, — Voyez : Roi, 

“ Treille.  — Déjeuner Reine, Couronne, Scertre. 

Fi champêtre. | Trou. — Petit danger. ‘1 
ta Tremblement. —. Ner- vu à temps, — Y tomber: "4 
2 veux : Réussite qui gura Petite absence, qui inquiè- | 
(LR d'abord été compromise.  tera les vôtres — Le com 
à? — De terre : danger de  bler : parent avare à l'ago- on : 
2 perdre votre fortune. nie. | Le 

É Tremplin. — Eléments Troupeau. — Voyéz au 
D de réussite. nom de l'animal qui com- 
h. Trépigner. — Mouve- pose le troupeau. | 
| ment de colère ‘que vous Trouvaille. — Restitu- 4 ‘ 
regretterez. tion à 0 Par | | 
de \ Trésor. — Envie. — Truffe. — Rêverie, 
4 Découvert : fortune par- Truie. — Plaisirs peu 

tagée. — Enfoui : biens coûteux. — Avec ses pe- | 
"+ ET | perdus. tits : lucur d'espérance, 1 
dE Tréleaux. — Voyez : Tuer. — Dangerde mort 1 

Parade. pour le rêveur. — Son pè- 

AË Tricheries. — Habileté re ou sa mère : affreuse ca- ? (4 
[Er * mal employée. tastrophe. — Etre tué : 41 
Far | _ Tricoter. — Vous vous santé. — Tuer un animal : 11 
: louerez d'avoirfui l'oisiveté amitié trompée. | \l 
17 Trie trac, — Tête à tête Tuile: — Désagrément. } ] 
F4 avec une personne âgée, passager. | 
AU Triomphe. — Du rêveur: Tnrbulence.— Petits dé- 

3 La” méfiez-vous des flatteries, ‘ sordres. | 
| D'’autrui : jalousie. | Turc.— Asservissement 
Trislesse. — Mauvaise prochain à un caprice. 
| | interprétation des évène- Tutleur Tutrice. — Pro- 
| ments, tection éclairée et  affec- 

AA | Trombe, — Noyez : tueuse. — En exercer les 
Ed Tourbillon, fonctions : mission de 
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haute confiance. … 

Tuyau.— Prospérité pro- 
portionnée au nombre des 
tuyaux qu'on à vus, 

yranie.— En être l'ob- 
jet : votre emportement 
peut vous faire du tort. — 
L’exercer : petite insurbor- 
.dination contre votre au- 
torité. | | 
U 

_ Ulcères.— Banqueroute, 
famine. 

UnanimitiN'œux sincè- 
res que l’on forme pour 
“vous. 

Urbanité, — Bon procé- 
dé dont vous recucillerez 
Jes fruits. 

Urine. — Guérison d'u- 
ne maladie, 

Usure. — Méfiez-vous 
de votre désir de vous en- 
fichir. 


Usurier, — Chute d’un 


lieu élevé, d'un échafau- 
.dage. 


V 


Vaccine. — Précaution 
à prendre. — Etre vacciné: 
Cette précaution vous sau- 
vera d'un danger au mo- 
ment où vous ne vous y 
_attendiez pas. — Vacciner 
quelqu'un : votre fermeté 
tendra service à autrui. 


Vaches. — Souffrances 
continues. 

Vagabond. — Charité à 
exercer. — L'être soi-même: 
circonstance où l'on ne 


- saura quel parti prendre. 


Vagues. — Voyez : Mer. 

Valet, — Voyez : servi- 
teur. 

Valse..— Voir valser : 
entrainement auquel vous 
céderez, — Valser : faibles- 
se de cœur pourles femmes, 

Vampires. — Reproches 
de votre conscience. 

Vanteries. — Vous vous 
exagérez votre importance. 

Vaulour. —  Rapacité 
qui vous convoite, mais ne 
vous atteindra pas. 

Veillée, — Vie de chà- 
teau, | 

Veilleuse. — Sommeil 
lucide. 

Veines. — Peines. 

Velours. — Amélioration 
de votre situation. 

Vendanges.— Accroisse- 
ment de ARTE qui vous 
permettra de vous procurer 
du repos et du plaisir. 

Vengeance. — Dont vous 
êtes l'objet : vous serez dé- 
barrassé d'une vicille dette, 
— Que vous exercez : Sa 
tisfaction de courte durée, 

Vent. — Peines ou trou 
bles passagers à braver. — 
Absence de vent : plaisirs. 

Ventriloque. — Conseil 
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affectueux. — L'être soi- 
même : avertissement de la 
conscience. 

Ver. — De terre : faible 
ennemi, peu dangereux si 
vous vous en méfiez. 

Verger. — Affaire bien 
préparée qui rapportera tou- 


te seule, 


Verjus. — Précipitation 
qüi vous empêche d'obte- 
nir un résultat complet. 

Verre. — Intempérance. 
— Reçu en cadeau : ac- 
cord ou mariage. 

Verrou. — Redoublez de 
prudence. — Si on, les 
pousse : tourments À en- 
durer. 

Verser. — Un liquide : 
libéralité. — De voiture: 
affaire qui subira un arrêt. 

Vessie, — Projet sans 


consistance. 


Veuvage. — Mariage au- 
quel on sera mêlé prochai- 
nement 


Viande. — Tendre et. 


bonne : présage heureux. 
— Dure et mauvaise : dé- 
sillusion, déconvenue. 
Vidangeurs. — Coups de 
commerce, qui vous'enri= 
chiront. 
Vieille femme. — Pré- 
sage de mauvais augure, 
Viecillesse. — Pour le 
réveur : sagesse qui vous 
fera réussir. | 
vielle, —+ Aumône, — 


En jouer soi-même : faus- 
ses nouvelles. 
Vierge. — Innocence, 
garantie de bonheur. 
Vigne. — Consolation, 


oubli des chagrins.— Avec 


des raisins mûrs : joie com-. 
plète. | 

Village. — En voir un! 
invitation d’un homme en: 
place. — Le traverser : pe- 
tites misères. — Y demeu- 
rer : aisance modeste. 

Ville, — Capitale ou 
grande ville : commerce 
prospère, — De guerre : 
querelles. — En ruines :. 
mœurs relâchées. — Qui 
brûle : perte en affaires. 

Vin. — Rouge : expan- 
sion dangereuse.— Blanc : 
plaisirs de société. — Clair 
et généreux : bonheur dans. 
la médiocrité, — Trouble : 
inconvénients et accidents 
d’une existence publique. 
— Coupé d'eau :situation 
mélangée de bien et de- 
mal. 

VWinaigre. — Rapports. 
tendus avec ses proches, — 
S'il est gâté ; aggravation 
de vos embarras et de vos. 
chagrins. 

liolelte, — Modestie ré-. 
compensée. — En cueillir 
pendant l'hiver : peines que 
vous n'aurez pas la force de: 
supporter. 

Violon. — Union intime: 
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de deux époux fidèles. 
_Wipère. — Trahison d'un 
faux ami.— Voyez Serpent. 
Visage. — Querelle in- 
juste. — Maigre et pâle : 
ennui, pauvreté. — Gras 
et frais : sécurité. 
Vision. — Surprise ef- 
frayante. | 
Visite.— Rendue: pleurs 
à répandre. — Reçue : si- 
tuation précaire. — D'un 
médecin : pertes commer- 
ciales, menace de faillite. 
Vitrier. — Conciliation. 
Vivandière. — Bavarda- 


Er — Affaire fruc- 
tueuse, | | 
Vœux. — IPrononcés : 


retour à une vie vertueuse, 


Vogue. — Prétention fa- 
vorable au succès de vos 
affaires. 

Voile. — De femme : 


mariage prochain, qui sera 


agréable et avantageux. — 
Voile que l’on noue : dis- 
crétion. — Voile de vais- 
seau : ressource dont on se 
servira au dernier moment. 
Voisin. — Médisance. 
Voiture. — Indisposi- 
tion. — Ÿ monter : con- 
damnation d’un ami. — En 
descendre : perte d'emploi, 
+ Voix(Entendre une).— 
Douce : amourette. — Ai- 
gre: dispute. 


Vol. — Perte d’un bien 


faires. — Malades : 


Î 
mal acquis. | 
Volcan. — Grande co- 
lère. 
Voler.— Des effets : mi- 


- sère, insuccès., — Dans les 


airs : réussite assurée. 
. Volière. — Visite à des 
prisonniers. | 

Vomir.— Mariage man- 
qué. — Voir vomir : plai- 
sirs obscènes, 

Voyage. — Nouvelles 
connaissances. Voya- 
geur : hôte que l'on re:e- 
vra. — Voyazer : dissipa- 
tion d'argent. — A pied : 


perte d'emploi. — A che- 


val : ostentation. 
Vrilles. Infortunes 
qu'on peut surmonter à 
force d'opiniâtreté. 
Vue. — Entreprises qui 
réussissent. — Longue et 
bonne : consolation. 


Courte +: querelle injuste. 


Y 
Yacht. — Voyage au 


. long cours. 


Yvelot (Roi d'), — Nou- 
velle d’un mort, 

Yeux. — Réussite en af- 
E retard 
dans un travail, — Chàs- 
sieux : gêne momentanée, 


— Beaux : amour, gaieté, 


bonheur, 
Zèbre. — Trahison à la- 
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quelle un ami est entrainé quiétude. 1 
par égarement Zinc. — Conservation 
Zèle.— Méfiez-vous d'un d'intérêts privés. S 
empressement exagéré Zodiaque. — Secret, Im- 

Zéphyr. — Ingratitude, portant que vous découvri- 
inconstance. rez. 
Zéro. — Contrariété qui Zone. — Nouvelles de 
occasionne un peu d'in- quelqu'un qui est en mef. 
| 





Explication des noms et des nombres 
dont on a reve 


Il arrive souvent qu'au réveil on se souvient 
d'un nombre ou d'un nom propre qui S est 
imposé pendant le rêve et dont le cerveau a 
gardé trace. Dans ce cas 11y a lieu de chercher 
quelle interprétation doit être donnée. Le mé- 
me fait se présente aussi quelquefois à l'état 
veille : pendant un ou plusieurs jours un meé- 

me nom ou un même chiffre peuvent nous 
frapper avec persistance. Il y a là un avertis- 
sement occulte, dont nous aurions grand tort 
de ne pas nous inquieter. 

La table ci-dessous nous fournit le sens de 
ces présages. | 


TABLE DES NOMBRES | 
ET LEUR CORRESPONDANCE AVEC LES LETTRES 


À. 1. Destruction, mort, catastrophe. 
B. 2. Désirs, passion, ambition. 
C. K. 3. Religion, destin, âme, charme. 
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4. Puissance, solidité, sagesse, 7 HZ 
5. Bonheur, grâces, mariage. | ARS 
6. Perfection, rédemption, travail, 
7. Liberté, repos, béatitude. | 
8. Justice, plénitude, conservation. 
9. Imperfection, diminution douleur, attentats. 
10. Accomplissement, raison, bonheur futur 
11. Défauts, discorde, prévarication, pénitence. 
12. Dignités. honneurs, présage heureux. +118 
PAUL 13.Impiété. . | & 
D. | : 14. Sacrifice, purification. je VIN 
ke % 15. Piété, culte contemplatif. À 
:. Pa 17. Oubli, malheur. | | 
18. Endurcissement, malheur, “Are Lan” 18 
sn M "19, Présagenul. . | | | ve 
5 ‘+ M. 20, Austérité, tritesse. AR 
D NON IR 21. Trinité pleine et parfaite. 
22 22 Création, mystère, sagesse. 
Li: 23. Fléau, vengeance divine. . (FA j 
#0 24. Gatéchumène. | cs ER 
nr 25. Intelligence, naissance. | | 
4: 26. Sacre. travaux utiles, 
4 Ÿ "2p 27. Fermeté courage 
# v£ 28. Faveurs amoureuses. Z 
Ou: : 29, Présage nul. 7: 
| 30. Noces, célébrité. | | | A 
RU 31. Amour de la gloire, vertu. 
ve 32. Hymen chasteté. | | A 
33. Pureté, enfantement. 
AE: 34. Souffrance, pcine d'esprit ou de cœur, 
À * 35. Harmonie, santé. { ; De: | 
36. Univers, génie, vaste conception. | CIS 
37. Vertus douce, amour conjugal. D: 
38. Imperfection, avarice. | 2 
Mas 30;tPrésage/nul; . :| 0 
N. 40. Bonté, affabilité. TES 
41. Ignominie. L 
42. Voyage, vie malheureuse, tombe, 


a) 


r— 





M 4 + EE se = pe-= ét _ = 

CR DOUTE de. rm Le 

CE RS 
h “ 


— 264 — 


43. Cérémonie religieuse, prêtre. 
44. Pouvoir, pompes, monarque. 
45. Gonception, perte de virginité. 
46. Population fertilité, fécondité. 
47. Paix durable, 
48. Tribunal, jugement, juge. 
49. Présage nul. 
O. 50, Pardon, rédemption, liberté, 
P, 60. Veuvage. 
Q 70. Gaieté, science, grâces. 
71. Nature, 
75. Monde sensible, 
77. Repentir, pardon, grâces. 
R. 80, Bravoure. 
81. Adepte, 
S. 90. Aveuglément, erreur, affliction, 
T, 100. Faveur divines. 
120, Patriotisme, Amour divin. 
150, Louanges, 
V. 200. Hardiesse, 
250, Calamité, 
315. Salut, croyance, foi, philosophie. 
318. Messager divin, adepte. 
350. Espoir, justice. 
360. Enceinte des villes. 
365. Astronomie. 
400. Voyage dur et pénible. 
490. Prêtre, théologie, 
500, Elus, sainteté 
600. Perfections, 
606, Esprit infernal, trame, machination, complots 
ennemis, 
V. 700, Force. 
W 800, Empire, 
X. 060, Guerre, combats, 
1090. Miséricorde. 
1095, Taciturnité, 
1160, Tourmente, 
1290, Persécution, 
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Manière d'utiliser la table 


Noms propres. — Pour connaitre la signifi- 
cation d'un nom rêvé, il faut prendre le sens 
de chaque lettre dans le tableau. A-t-on par 
exemple rêvé de Murat, l’héroïque cavalier 
du premier empire, on trouve : 

M, — Austérité. 

U. — Hardiesse. 

R, — Bravoure. 

A. — Destruction, 
T.— Faveurs divines 


Dans un nom contenant un nombre impair 
de lettres, comme celui que nous venons de 
prendre comme exemple, on doit s'attacher 
d'une façon plus particulière à la signification 
de la lettre centrale (ici l'R qui donne bravou- 


re) ; Si le nom a un nombre pair de lettres on 


considère surtout le sens de la première et de 
la dernière. | 
Cependant les personnes qui auront rêvé 
avec persistance d’un nombre où d'un nom 
propre, devront pour plus de sûreté s'adres- 
ser directement à nous. Leur interprétation 
risquerait d'être erronée, car elle exige une 
connaissance approfondie des secrets de la kab- 
bale en possession desquels nous ont mis les 


études auxquelles nous nous livrons depuis 


longtemps. | 
En dehors des règles cabalistiques, il y a 
d'ailleurs lieu de tenir compte du caractère de 
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l'individu, de son sexe, de son âge et de : 
profession pour lui indiquer de façon conve- 
nable le$ indications trouvées dans cette table 
qui est extraite d'un ouvrage ancien beaucoup 
plus important. 





Nombres. — Les nombres qui se trouvent 
dans la table sont obtenus par une lecture di- 
recte (on remarquera que ceux qui se termi- 
nent par un 9 ne donnent aucune explication). 
Pour interpréter un nombre qui ne figure 
pas dans cette table, on doit le décomposer en 
autant de nombres qu'il est possible de le 
faire à la lecture, et on cherche la signification 
de tous ceux qui y sont portés. 

Soit par exemple 1875, dans lequel on trouve 
sept nombres : 1, 18, 187, 1875, 875, 87, 75. 
Les seuls qui soient inscrits dans la table 
sont 1, 18 et 75, dont le sens est : 
1. Catastrophe. 
18. Malheur, 
75. Monde sensible. 








Règles à observer dans l'interprétation 
de lous les songes 


Pour qu'un songe puisse être expliqué d’une 
manière satisfaisante, il faut tout d’abord que 
son Souvenir soit très net; en effet, plus les 
détails se présentent à la mémoire nom- 
breux et précis, et plus on peut compter sur 
une interprétation exacte. Ceux qui ont le 
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plus de portée sont ceux qui ont lieu vers le 
point du jour. | 

Il est prudent de s'abstenir de toute expli- 
cation pour les rêves qui se produisent après 
des excès de table; car ils affectent alors le 
plus souvent la forme de cauchemar et sont 
imputables uniquement à des troubles de la 
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4 digestion et de la circulation. | 
"hi: Si le songeur a eu la veille une émotion vio- 
DS lente ou s'est endormi sous l'empire d’une | 
préoccupation obsédante, on en retrouvera : 
‘à une trace dont l'influence est susceptible de 
Hd modifier le sens que le rêve aurait eu avec 
48 une plus entière liberté d'esprit. 
nt. Enfin il est de toute nécessité de tenir compte 
M, l:. du quantième du mois auquel s'est produit le 
At songe dont le rêveur cherche l'interprétation. 
728 Le tableau suivant, dressé par Cagliostro, qui 
. fait autorité en oniromancie, indique, suivant 
| la date du rêve, le sens heureux ou malheu- 
24 reux des avertissements reçus, le délai plus ou 
Dh moins éloigné dans lequel se réaliseront ces | 
_k  présages, et les p'obabilités en faveur d’une Me. 
1 de exactitude plus ou moins complète. Va 
‘ \2 | 1. Rêve on ne peut plus heureux. -'Æ} 
Le 2. Grande réussite pour le lendemain matin, "+ APCE 
“(on 3. Rêve d'une merveilleuse exactitude, ET 
» | À. Beaucoup de bonnes choses vous attendent. ‘104 
# 5. Prenez-y garde ; il vous sera utile de vous le rappeler, | A 
04 6, L'effet en aura lieu dans huit ou dix jours, AUS 
Sr” 7. Vous éprouverez sous peu une grande joie. Ro: 
NF 8. Rêve qui s'accomplira dans les trois jours. OL 
| A . 9. Un malheur suivra la réussite de votre rêve, | D 
A | he: À 
EN A | | De | 
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10. Ne vous fiez pas à votre bonne étoile, 

11. Vous le verrez réalisé dans quatre jours. 

12. [1 vous causera une grande joie. 

13. Prenez bien garde à vous. 

14. Ne révélez pas ce rêve avant trois jours. 

15. Rêve qui s'effectuera sûrement (délai indéterminé), 

16. Réalisation très longue, mais immanquable, 

17. I ne se vérifiera que dans trente jours. 

18. Infailliblement vrai. 

19. Il produira tout l'opposé et sera funeste, 

20. Réussite dans quatre jours. 

21. Commencement d'exécution l'après-midi. 

22, Les rêves se réalisent le jour même. 

23. Rêves qui auront leur effet, À moins que vous ne 
fassiez quelque chose pour l'empêcher, 

24. Rêves à tenir en considération. 

25. Rèves neutres qui se répéteront la nuit suivante. 

26. Rêves heureux dans leurs effets. 

27. Il est de toute importance de ne pas révéler avant un 
mois le rêve fait ce jour-là, 

28. Il a déjà reçu un commencement d'exécution. 

29. Rêves mensongers qui se reproduiront plus tard, 

30. Rêves heureux ce jour-là, 

31.Rèves qu'il ne faut pas prendre au pied de la lettre. 


Quant à la date à attribuer à un rêve, chaque 
fois qu’on peut désigner la partie de la nuit 
dans laquelle il s'est produit, la régle est la 
suivante : les jours commencent et finissent à 
minuit. Par conséquent, un rêve fait dans la 
nuit du 5 au 6, sera reporté à la date du 5 s’il 
‘a eu lieu avant minuit, et à la date du 6Ss'ilne 
sést produit qu'après minuit, | 

S'il arrive que l'on s'éveille au cours d'un 
rêve et que le même rêve continue quand le 
sommeil revient, il faut en conclure que le pré- 
sage annoncé sera interrompu par des circons- 
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tances indépendantes de notre volonté, et que 
son effet reprendra quand l'influence de ces 
dernières aura cessé. | 

Si on est réveillé brusquement au moment 
d'un rêve et qu'on perçoive à ce moment la 
sonnerie d’une pendule et d’une horloge, ilest 
bon d'essayer de compter les nombres de ] 
coups qui frappent votre oreille. Car l’heure de re 
Ja nuit vous indique alors le mois de l’année 
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s dans lequel se réalisera le présage le plus im- | 
Ÿ portant du rêve (s'il s’agit d'un événement | 


très heureux ou d'une catastrophe très malheu- | 
reuse) ou dans lequel on courra la chance ou | 
le danger dont l'interprétation est fournie par 
4: l'avertissement du songe. ÿ 
Re Pour le savoir, il y a lieu de se reporter au 
ï., tableau suivant indiquant la concordance entre 
\1 les mois de l’année et les heures de la nuit : | 
\ 1 oh. du soir. Septembre. 3 h. du matin, Mars. | 
1: AE 10 — Octobre. 4 ee Avril, F 
LR 11 — Novembre. 5 — ; « Mai. te 
Minuit. Décembre. 6 — Juin. 

1 h, du matin. Janvier. 7 — Juillet. 

2 — Février. 8 —- Août. 

(Le mois annoncé est le premier de ce nom qui se pré … 
-sentera, y compris le mois en cours). 
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I n'y a pas lieu de tenir compte des demies, | 
pas plus que d'une heure qu'on lirait où qu'on | 4 
ferait sonner à'une montre à répétition. Il faut 
avoir entendu et compté. 

Enfin un rêve fait dans la nuit ne doit ja- 
mais être raconté avant qu'on ait mangé, ne | 
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fût-ce qu'une bouchée de pain. Autrement{on. 
risque d'en empêcher l'effet s’il est bon, et 
d'amener les pires catastrophes s'il est mau-- 
vais. | 


Moyens artificiels propres 
à provoquer le sommeil 


Avant de terminer ce chapitre consacré au 
sommeil et aux songes, disons quelques mots. 
des substances employées pour procurer, avec 
un Sommeil plus ou moins profond, des rêves. 
plus où moins agréables. De tout temps les 
hommes ont cherché à utiliser de pareils 
moyens ; car le sommeil est le grand répara- 
teur de l'usure vitale, 

C'est pendant le sommeil que l'intégration 
est Supérieure à la désintégration ; les substan-. 
ces absorbées s'assimilent : les cellules épui- 
sées sont remplacées par des cellules jeunes, 
les forces se reconstituent, les tissus se répa- 
rent. Ce travail, bienfaisant et nécessaire, n’est 
possible que grâce au sommeil qui ralentit ou 
annihile les fonctions et le jeu des organes. 

Hérodote rapporte que les Scythes se procu- 
raient un sommeil agréable au moyen de 
grains de chanvre jetés sur des pierres rougies. 
au feu et dont ils respiraient l'odeur. On trouve 
dans Porta et Cardan deux recettes dont se ser-. 
vaient les sorciers pour obtenir un sommeil 
lourd, à la faveur duquel ils croyaient assister 
au Sabbat : l’une a pour base le solantm som 
niferum et l’autre la jusquiame et l'opium. 








ñ 







ç SRE Œ ——— ——— FPE 
TR een ER = 


ee orÈn - mn " 

ar: ARTE om es D TEE y ile Fer “ =." - Mr Série dr 
: | += ft et - = £ vi me ges 2 pen Es 470 05 ra , 

. ; * et Ve y 9 0% à 4 + da UP 2e PAT LUS des Le , 7 CE LL La Pre 

‘ pre à. | Pr 0 NN, , fi l Tr. (l 




























, « # < 





+ 11% 


4 0 Ces substances entraient dans la compose 
» de nombreux philtres. 
(| Les Turcs et les Chinois mâchent de l opium 
Re - - pour se plonger dans un sommeil ‘agréable ; 
! les Hindous emploient le haschich. Ces dro- 
gues produisent une exagération des facultés 
imaginatives et donnent des rêves où tout est 
embelli. 
Le chlorhydrate de morphine est un stupé- 
fiant. | 
Le protoxyde d'azote et l'aconitr papal 

sont des anesthésiants qui donnent des idées 
gaies. La médecine emploie diverses drogues : 
le chloral, le trional, le bromure de potassium, 
le sulfonal. Rappelons enfin qu’on peut provo- 
quer le sommeil par les passes magnétiques 
et les suggestions hypnotiques, procédés qui 
feront l'objet des chapitres suivants. | 
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CHAPITRE II 


La Cartomancie 











L'art de tirer les cartes 
On a prétendu que les cartes remontaient au 
règne de Charles VI et qu'elles furent inven- 


tées pour distraire sa folie. Les recherches pa- 
tientes de nombreux érudits ont cependant 





établi qu'elles existaient bien auparavant et 
leur mention en est faite dans plusieurs ou- 
vrages fort anciens. y 

La cartomancie, ou art de tirer les cartes 
aurait, d'après Alliette, son or igine dans le: 


jeu des bâtons d’Alpha que l'on perfectionna 


plus tard. On se mit aussi à peindre des cartes 
de couleurs et à l’époque où Gri ngoneur of- 
frit un jeu de cartes à Charles VI il ne fit que 
copier sur des cartons les dessins déjà vus sur 
les tablettes des vieux sorciers et des devins 
de son époque. 


On a trouvé de tout dans les cartes et le 


sabéisme, l'histoire, I sorcellerie, la divina- 
tion, et mille autres choses y ont passé. Quel- 
ques savants remarquables y ont trouvé toute 
l'alchimie durant que les cabalistes y voyaient 
les esprits des quatre éléments. D'aucun ont 
dit que les carreaux sont les salamandres, les. 
cœurs sont des sylphes, les trèfles sont. des 
ondins et les piques des gnomes. 

Pour nous nous chercherons à leur arracher 
le secret de l'avenir, à déchirer par leur aide le 
voile impénétrable qui recouvre les évènements 
futurs qui sont réservés à nous ou à d’autres. 

On a dit souvent bien du mal des tireuses. 
de cartes et de leur art, et Larousse s'élève 
contre elles avec véhémence ; mais malgré 
toute son indignation, Larousse n'arrive pas à 
nous convaincre ; il n’a d'ailleurs convaincu 
personne et l'industrie des tireuses de cartes 


continue ; — preuve manifeste que si parfois 
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| elles exagèrent leurs dires, au moins souvent 
présagent-elles une bonne partie de la vérité. 

Quelques devins et cartomanciens devinrent 

d'ailleurs des personnages illustres ; ce seront | 

leurs travaux et leurs œuvres qui vont nous à) 
servi: à documenter notre courte étude. * 

Nous allons maintenant donner une courte | 


notice Sur la célèbre Mie Lenormand, dont 4 
chacun encore se réclame aujourd’hui. 


{ 
Ce fut elle qui, à la convocation des Etats généraux Dr : 
par Louis XVI, — elle n'avait que 17 ans — ‘s'écria : | 
« Malheur, trois fois malheur sur Ninive. » | | 
Elle prédit la‘chute de la Moñarchie, la dispersion du. lu 
clergé ét presque toute la révolution. Elle vint à Paris | " 
en 1790, où elle fut très consultée surtout dans son ap= 
partement de la rue de Tournon ne 5, 
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Elle reçut les tribuns de la révolution et leur fit à tous. | 


| des prédictions curieuses et exactes. ; 

Elle ne se servait d'ailleurs pas seulement des Cartes, 
| mais possédait une haute connaissance des sciences caba- | y! 
| listiques et de l'art divinatoire reposant surles bases 
précises que nous conriaissons : le somnambulisme et le 
magnétisme. ! 

Elle étudia aussi l'astrologie et arriva À fixer presque | 
des lois précises dans les rapports du passé et du présent Al 
1 | avec l'avenir. | 1 
MEN Un jour, comme la princesse de Lamballe lui racontait La 
un songe où elle avait vu des choses étranges, elle lui al 
conseilla de se préparer à mourir, et malgré tous ses ef | 
forts, elle ne put conjurer le sort fatal. 

Envoyée à la Petite Force, Mlle Lenormand fut reçue 
avec enthousiasme; elle releva le courage des prison- 
niers, en prédisant la chute de Robespierreet la fin de la 
Terreur, 

Cela se passait quelques jours avant le 9 thermidor. 

Mile Lenormand, pendant sa captivité sauva d’ailleurs 
la vie à Mile de Montausier à qui elle écrivit : « Mettez- 
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ne vous 5 cuit à la guill. otine, mais vous l’évite- 


rezet vous vivrez très Ag 





rès âgée. » Il arriva en effet, que ceux 
qui furent transportés à la Conciergerie montèrent sur 
T'échafaud, tandis que Mike Montausier, demeurée à la 
Petite Force fut délivrée le 9 thermidor et mourut à près | 
de 100 ans, | | 
Elle fut aussi chiromancienne et étudia 1a main de de 
Napoléon, quand il était encore sous-lieutenant : elle se 
complut d’ailleurs à en reproduire plus tard les signes 






curieux. 
Elle annonça à Joséphine de Beauharnais le Coup d’E- 
tat du 18 brumaire et l'engagea À suivre son époux. 
Arrêtée sur une dénonciation de la générale Moreau, 
elle annonça elle-même sa mise en liberté pour le jer 
janvier 1804 à midi, ce qui fut exact. | 
Arrêtée, exhilée et passant par nombre de péripéties, 
Marie Anne Lenormand demeura célèbre et mourut seu- 
lement à l'âge de soixante et douze ans en 1843. Elle 
s'était prédit 124 ans de vie ; il est vrai qu’elle mourut 
des suites d’une opération chirurgicale. 


Nous reviendrons au fur et à mesure sur | 
ses nombreux ouvrages. 
| 


L'expllication des Cartes 


Avant de rien entreprendre nous devons 
remarquer d’abord que dans la divination par 
les cartes, il est nécessaire d'apporter la plus | 
grande réserve et la plus grande discrétion en | 
ayant soin de ne jamais laisser distraire son | 
attention des personnes dont on S’occupe. 

peut, en effet, tirer les cartes pour les | 
croyants comme pour des incrédules, — aussi | 
pour des nerveux trop impression nables comme 
pour des indifférents sceptiques. 
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| Il arrive même que certains évènements en— 
N. tourés de circonstances bizarres ont donné 
raison à des prédictions faites en l'air, mais 
qui avaient été impressionnantes. Ce n’est alors. 
Ç qu'une sorte d'auto-suggestion obsédante qui 
de force le consultant à accomplir tôt ou tard ce 
; qui lui a été prédit. | ; | 

On ne saurait donc trop recommander la 
prudence dans les pronostics. je 

L'art des cartes repose d'ailleurs sur la fata- 

/ lité incontestable qui nous régit et nous dirige à 
et cest pour cela qu'iln'y a pas trop à le ré- 
cuser surtout si le cartomancier sait mêler in-. 
telligemment l'horoscope avec les intuitions 
qu'il peut avoir du caractère et de la vie du 
consultant. 

En résumé, il sera bon, tout en préparant les 
cartes, de Se renseïgner auprès du consultant 
sur son degré de foi dans les opérations qu'il 

re demande, où bien, au moins de l'observer in- 
directement. | 
I faut tâcher, en même temps, de $e faire 
une Opinon approchée de son caractère, de son 
» tempérament, de son désir et de sa nervosité 
et ne pas oublier d'en tenir compte dans l'é- 
noncé des résultats indiqués par les cartes, 
La façon de tirer les cartes que nous allons 
indiquer est celle de Mie Lenormand. 
Remarquons d'abord que dans la cartoman- 
cie il y a comme une hiérarchie de cartes. La 
plus forte est l'as, puis viennent le 101, la dame, 
le valet, le dix, le neuf, le huit et le sept. 
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(Dans la méthode d'Etteila, dont nous dirons 
un mot ensuite, l’as est plus faible que le va- 
let). ' 

Il y aura de même une hiérarchie des cou- 
leurs : Les trèfles marcheront les premiers en 
raison de leur signification de bon présage et 
d'évènement heureux ; -- après eux viennent 
les cœurs qui annoncent là joie, la douceur, la 
libéralité, — puis ce sont les carreaux qui Si- 
gnifient querelle, retard, contrariétés, — et 
enfin viennent les piques, présages de maladie, 
de douleur ou de perte d'argent. | 

Ces significations ne sont d’ailleurs que des 
significations d'ensemble et par masses : mais 
dans un groupement déterminé, l'influence 
d'une carte pourra être fortement modifiée par 
celles qui l'entourent. 

Remarquons en passant que chaque fois que 
deux cartes semblables encadrent une figure, 
— par exemple, un roi entre deux huit, — 
c'est un signe certain d'emprisonnement, de 
privation de liberte. | 

Arrivons maintenant à la signification de 


chaque carte prise individuellement dans un. 


jeu de piquet ordinaire. Il faut, autant que pos- 
sible, se procurer un jeu de cartes simples, 
c'est-à-dire dont les personnages ne sont pas 
découpés à mi-Corps et accolés pour présenter 
deux têtes. — Quand il n’est pas possible d'a- 
voir un pareil jeu, il faudra marquer l'une des 
extrémités de chaque carte pour lui déterminer 
. un haut et un bas, car nous allons voir que 
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_ debout, une carte n’a pas la même signification 
! que renversée. LE 


Voici maintenant l'explication detoutes les 
cartes : € 


ra ASE Trèfles RS 

{ - : # 
As. — Bonnes nouvelles ; argent ; joie, plaisirs. 
Renversé. — Prédiction analogue, mais faible et de 

. courte durée. | | 
Roi — Homme loyal, généreux, serviable, | 
Renversé, — 1] aura des contrariétés dans ses projets. 
DAME. — Femme aimante, honnête et douce ; heureux 

mariage, | | 
Renversé, — Femme jalouse et. susceptible. de 
VALET.— Jeune homme adroit et entreprenant ; enfant. 
Renversé, — Flatteur peu dangereux. LA 
Dix, — Fortune, grandeur, succès. 
Renversé, — Réussite de peu d'importance. | 
Neur. — Héritage imprévu ; rentrée d'argent inespérée. 
Renversé, — Cadeau de peu d'importance. | 
Huir, — Jeune fille brune ou jeune homme brun, bien 
disposé à l'égard du consultant ou de la consultante. 

Renversé. — Déception d'amour ; tromperie. 
Sert. — Argent trouvé ; service rendu par une amie. 
Renversé, — Déception amoureuse ; petite trouvaille. 
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As. — Lettre d'amour ; agréable nouvelle. 

Renversé. — Visite d'un brave ami | 

Roi. — Homme franc, libéral, ami fidèle. 

Renversé. — Obstacle à l'exécution de projets honnêtes. 

DAME. — Femme douce et aimante ; très bonne amie. . 

Renversé. — Espoir déçu. , | 

. VaLer, — Ami sincère et bienfaisant ; joyeux garçon, 

bon vivant. | RE 4 
… Renversé. — Amant mécontent. 

Dix. — Joie, contentement, triomphe. 
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NH — “Satisfaction : : HRSATES f 

Renversé. — Jalousie ; chagrin passa, 

Hurr. — Réussite en amour, joie, ré 10 | 

Renversé. — Indifférence de la: perso onne 

SEPT. — Paix du cœur, ho inête 
bles. | | 

Renversé. — Ennuis, légers soucis. 









_ 





Carreaux 


As. — Lettre qu'on recevra, lettre de change, billet de- 
banque. 

Renversé. — Nouvelle désagréable reçue par lettre. 

Ror., — Homme méchant, dangereux ; militaire. 

Renversé. — Danger moindre ou éloigné. 

DAME.— Femme médisante et frivole jalouse, intrigante, 

Renversé. — 11 n'y à rien à craindre de sa méchanceté, 

VaLeT. — Facteur ; domestique infidèle : flatteur, mé-- 
chant. 

Renversé. — Les nouvelles qu'il apportera seront mau-- 
vaises, 

Dix. — Voyage ; changement de domicile 

Renversé. — Voyage qui aura de tristes résultats. 

NEUF, — Retards : : contrariétés. 

Renversé — Brouillé en amour ou chez soi, 

Huir. — Petit voyage ; entreprises amoureuses. 

Renversé, — Insuccès de l' entreprise du voyage. 

SerT, — Moquerie, satire, critique, 

Renversé. — Cancans de femmes, d'étrangers ou d’en-- 
fants. 


Piques 


AS. — Succès auprès de la femme aimée, plaisir, argent, 

Renversé, — Mauvaises nouvelles, chagrins, tristesse. 

Roi, — Homme haineux et jaloux : contrariétés, tribula-- 
tions. 

Renversé, — Ses efforts pour le mal n'aboutiront pas. 

Dame. — Veuve où femme mariée, médisante, m méchante, 
jalouse. 
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d. — Défiez-vous d'elle ou cela vous nuira beau- || 
coup. ; | “4 
À | VALET. — Jeune homme querelléur, méchant, de mau- | a: 
Renversé, — 11 médite une trahison. ; 
Dix. — Pleurs, chagrins, déception, emprisonnement. h 
Renversé, — Les peines seront de courte durée. : en: | 
LK . Neur. — La plus mauvaise carte. — Présage de mort. 2 
à Renversé. — Emprisonnement ou perte de parents. "4 
Huir. — Maladie prochaine, affliction, contrariétés, | 
Rentersé, — Mariage rompu. mai: 
Sert. — Maîtresse infidèle, peines de peu de durée. + 108 
Renversé, — Intrigue de peu d'importance. … LÉ 
A ce jeu de 32 cartes, Mile Lenormand ajoutait en géné- 
ù ral les quatre deux qui signifiaient : ; | 
| Deux DE TRÈFLE. — Confident dévoué, re 
. [2 Deux DE Cœur. — La personne pour qui oh tire les cartes. 





; DEUX DE CARREAU. — Confident peu sûr. | ‘TE 
DEUX DE rIQUE. — Ami dont il est bon de se défier. 
| Signalons en passant que les figures rouges sont en gré- 


néral l'emblème de personnes blondes et les figures noires 
représentent des personnes brunes, Las 
Avant d'indiquer le détail du jeu, voyons la signification 
des rencontres de cartes. | | 
QuaTRE AS annoncent des périls, des dangers, des ha- 
sards ficheux dans le commerce ; emprisonnement. 
"1 Trois As, — Nouvelles favorables, 
| Deux AS. — Complot contre le consultant. 
| | QuATRE ROIS. — Réussite complète, dignités, honneurs,  . | 
| TROIS ROIS. — Bonne réussite ; réunion d'hommes sé- | + AA 
: rieux. | | 4 || 
| Deux Rois. — Projets entre personnes de même valeur, La 
ALT : QUATRE DAMES, — Réunions, bals, festins, plaisirs. D 
4 TROIS DAMES. — Cancans, médisances, discussions inu- 
| tiles. | 
| Deux DAMES, — Réunion de deux amies. De 
A. QUATRE VALETS. — Réunion. joyeuse et bruyante de | 
| jeunes gens. | 
TRois VALETS, — Mauvais propos, faux amis, 
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Deux vaLers. — Projet coupables, trahison prochaine. 
Quarre Dix. — Grande réussite dans toùs les projets. 
Trois Dix. — Libertinage, mauvaise conduite. 
Deux pix. — Changement de profession ou de situa 
ion. 

QUATRE NEUF. — Grande surprises. 

Trois NEUF. — Fortune santé, joie, bonheur. 

Deux NEUF. — Petit Profit, petit gain au jeu, 

QUATRE HUIT, — Voyage de peu de durée. 

Trois HUIT, — Cadeaux de mariage. 

Deux nuiT. — Affaire de cœur peu importante. 

QUuATRE SEPT. — Intrigues de domestiques pièges, me 

aces, 
k Trois serr. — Grossesse, maladie, infirmités, 

Deux sepr. — Petite intrigue amoureuse. 

Arrivons maintenant à la façon de procéder 
pour tirer les cartes. Nous n'indiquerons que 
le procédé le plus habituel et en employant 
seulement 32 cartes sans ajouter les deux. 

Prenez donc un jeu ordinaire et désignez à 
l'avance la carte qui doit vous représenter ou 
représenter la personne qui consulte. 

Mélez et faites couper de la main gauche 
puis retournez les cartes trois par trois. Quand 
dans les trois cartes il y en aura deux de la 
même couleur (2 trèfles, 2 cœurs...) on pren- 
dra la plus forte des deux et on la mettra à 
part. Si les trois cartes sont de la même cou- 
leur on ne prend encore que la plus forte, 
mais si elles sont de la même valeur (3 rois, 
3 dx...) on les prends toutes les trois.! 

Quand vous avez écoulé tout le jeu vous le 
reprenez, battez, coupez et refaites l2 même 































VAE" e7- POONEO TT E 
= imite 7% 


— 281 — 


opération trois fois. Vous devez avoir de côté 
un nombre impair de cartes, 13, 15, 17, 19 
ou 21. 

Si la carte représentant le consultant n’est 
pas Sortie, il faut la tirer du jeu et si le nom- 
bre alors n’est pas impair on en tireune autre. 

On étale alors les cartes sur la table, et on 
regarde d’abord, s’il n'y a pas de rencontre 
de cartes semblables, qu'il faut expliquer d’'a- 
bord. 

Cela fait nous procédons de la façon suivante: 

En commençant par la carte qui représente 
le consultant et en se dirigeant, du côté où re- 


garde sa figure nous compterons cinq cartes ; : 


la cinquième nous donnera une explication ; re- 
partant de cette carte nous compterons enco- 
re Jusqu'à ce que nous soyons revenus à Ja 
carte du départ. 

— Cette première explication donnée nous 
prendront les deux cartes extrèmes pour les 
comparer, puis les deux suivantes — une à 
chaque bout, — et ainsi de suite jusqu'à celle 
du milieu qui restera seule. 

— Enfin — relevant les paquets de cartes 
nous les battons, faisons couper de la main 
gauche et nous en faisons trois tas en procé- 
dant de Ja manière suivante : 


Une carte à gauche, une au milieu, une à 


droite et une de côté pour la surprise, puis 
toujours de gauche à droite, mais sans rien 
mettre sur la surprise. 


































SENS 


Nous prions ensuite le consultant de choi- 
A 


Sir un tas pour lui-même, — un autre pour 


Sa Maison, — le troisième pour ce qu'il n'at- 
tend pas = » | | 
"Ces trois paquets expliqués on recommence 
de même en ramassant toutes les cartes sauf 
celle de la surprise. On fait une troisième opé- 
ration ce qui donne trois cartes à la surprise 
et alors on la retourne et on l'explique. 
Tel est le procédé le plus fréquemment em- 
ployé et nous croyons bon de n’en pas indi- 


rales étant suffisantes et l’e space nous man- 
quant pour un traité complet de car tomancie. 

Nous passerons également sous silence les 
différentes réussites et le jeu de tarots égyp- 
tiens d’Alliette — se faisant alors appeler  Et- 
teilla, — l'usage en est compliqué, et d'ail- 





leurs ces tarots ne sont qu'entre les mains des. 


professionnels de la cartomancie et ce n'est 
PAS pour eux mais pour les gens du monde 
que nous écrivons ici. (1) 
Les tarots des Bohémiens 
Avant de quitter les cartes pour entrer en 


pleine Kabale un mot est à dire des tarots Ly=- 


pes dont se servent les bohémiens pour leurs 
prédictions et leurs rites cabalistiques. 
( 1) Nous tenons À la disposition de nos lecteurs des ou- 


vrages complets expliquant dans tous ses détails l'art} de 
tirer les cartes et l’us age des tarots et des grands jeux, 
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D : Il existe un grand nombre de tarots diffe- DES 
| rents et le plus connu est celui qu'inventa 
Eteilla et qui est le-seul à peu près dont:0n1se 000 
|: serve encore en France. Mais tous ces tarots DS: 
= sont plus ou moins calqués sur les tarots 
Deer. bohémiens. BARRE NP 
À Ce Tarot a fait l'objet d’un long et fort cu- 
À _ rieux ouvrage de Papus auquel on peut se re- 
porter ; mais il est surtout bon de consulter 
un livre dont nous reparlerons encore, cest 
_ J'ouvrage de M. A. Vaillant qui a pour titre: 
| Les Rômes ou histoire vraie des vrais bobémiens.» 
Voicicomment il s'exprime au sujet du tarot 
en tablettes des devins et sorciers bohémiens. 


ne. 





Re « La forme, la disposition, l'arrangement de ces tablet” 
 ;, °F tes et les figures qu'elles représentent, bien que diverse- 
DEN ment modifiées par le temps sont si manifestement allé- 
_goriques et les allégories en sont si conformes à la doc- 
trine civile, philosophique et religieuse de l'antiquité 
qu'on ne peut s'empêcher de les reconnaitre pour la 
synthèse de tout ce qui faisait la foi des anciens peuples.» 
* «llest une déduction du livre sidéral d'Hénoch qui est 
_Hernoca : il est modelé sur la roue astrale d'Æfbor qui est 
_As-taroth ; semblable à l'of fora indien, ours polaire, ou 
DU -- are-tura où septentrion ; il est la force majeure (laru) sur 
CN laquelle s'appuie la solidité ferrale du monde et le firma- 
ment sidéral de Ja terre. 
AT » Conséquemment comme l'ours polaire dont on fait le 
(ar: .char du soleil, le chariot de David. et d'Arthur ; il est 
! Yheure grecque (7uché). le destin chinois (tiko), le ha- 
1 -sard égyptien (tiki) ; le sort (tika) des Rômes. | 
20 ÿ En tournant sans cesse autour de l'Ours du pôle, les 
ET astres déroulent à la terre le faste et le néfaste, la lumiè- 
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re et l'ombre, le chaud et le froid, d'où découlent le bien 

‘etle mal, l’ämour et la: haine qui font le bonheur, (ex-lu- 

 chie) et le malheur (dis-tuchie) des hommes. 

»Si origine de ce livre se perd dans la nuit des temps, 
au point que l’on ne sache ni où ni quand il a été inventé, 
tout porte à croire qu’il est d’origine indo-tart are, et que, 
diversement modifié,par les anciens peuples, selon les 
nuances de leurs doctrines et le caractère de leurs sages, 
il était un des livres dé leurs sciences occultes, et peut-être 
même un de lèurs livres sybillius. | 

» Nous avons vu qu’il avait dû être connu des Romains, 
et qu'il avait pu non-seulement leur être apporté aux pre- 
miers jours de l'Empire, mais déjà même dès les premiers 
temps de la République, par ces nombreux étrangers qui, 
venus d'Orient et initiés aux mystères de Bacchus et d'Isis, 
en répandaient les doctrines, le rite et les pratiques dans 
toute l'Italie. RTE É- 
, » Maintenant, nous allons voir comment il est cffecti- 
vement la synthèse de deux vers de l'univers, 1à synthèse 
de l'harmonie lumineuse des astres ct de la morale intelli- 


gente des hommes, la syntèse de tous les rapports de la 


triple nature physique ou corporelle, lumineuse ou intel- 
lectuelle, harmonique où morale des astres et des hommes. 
entre eux, et Comrhent en conséquence, il est assez admi- 
rablement conçu pour avoir été de tout temps le livre dg 
l'Art divinaloire, y» | | 
M. Jules de Grandpré, dans $on livre : l'Art 
de prédire l'avenir, fait suivre cette eitation et 
quelques autres de M. Vaillant de ces réflexions 
judicieuses. | 
« Vous n'avez pas à rougir de pratiquer un art divind 
toire dont tant de peuples et de générations se ‘servirent 
avant vous, Si cette pratique est vaine, elle est exécutée, 
elle est autorisée même par sa merveilleuse durée. | 
» Aussi vicille que le monde, elle ne finira sans doute 
qu'avec lui. Elle est naturelle, elle a sa raison d'être, cela 
ne peut être nié ; sa durée en fait foi, | 
_» Qui sait ? peut-être dans son arche, Noé, avec sa fa 
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ruille, consultait-il le tarot pour savoir quand se HUIAIEDE 
les eaux du déluge. 

. »# Mais, en six mille six cents années, le livre” 1 eu un 
trop grand nombre d’ éditions pour nous être parvenu sans 
avoir été altéré, revu, corrigé et dénaturé, 


» Les chrétiens y’ virent une œuvre du diable et l’inter- | 


… dirent. Les tablettes devinrent un jeu entre les mains des 
peuples qui ne savaient plus les lire... » Le Le 

On conviendra que cette étude de VOADTE 
du tarot prête un singulier relief x la cartoman- 


cie. Elle lui donne, en quelque sorte ses titres 


de noblesse tirés des plus antiques archives de 


l'humanité. Six mille six cents ans d’ existence ; | 


c’est assez vénérable. | 


CHAPITRE Il 


Magnétisme. — Hypnotisme 
et Suggestion 


-  XlIistorique du magnétisme 

| animal 

Le magnétisme animal, qu'on désigne sou- 
- vent aujourd'hui sous Te nom d'hypnotisme 
(bien que les deux choses soient distinctes), 
s'est appelé, à la fin du XVIIIe siècle, le Mes- 
mérisme. Mesmer est un des hommes qui ont 
consacré leur vie à cette action, de la volonté 
de lPhomme sur LHONRE qu'on a appelée 
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magnétisme animal par analogie avec le ma- 
gnétisme terrestre ou minéral qui s'occupe de 
l'attraction des corps bruts entre eux 
(Magnès, en grec, veut dire aimant). 

Ces phénomènes n'étaient cependant pas 
absolument. nouveaux, car on en retrouve 
trace dans Ja plus haute antiquité. Les Mages, 
les Chaldéens, les prophètes bibliques, le 
Christ furent de grands magnétiseurs. Les 
prêtres de la plupart des religions ont eu re- 


Es ME Re D à PE 


| | Cours au magnétisme, au moyen de procédés bé 
| à peu près analogues (imposition des mains, | 
attouchements, frictions, insufflations, action 

| de la voix et du regard), auxquels venait s’a- 

| jouter l'emploi de certaines substances puis- 

| santes sur les sens. 

1 Les Brahmes, les Egyptiens, les Chaldéens | 

| Ont ainsi obtenu de nombreuses guérisons. 

è Suivant Hérodote et Diodore de Sicile, les 


\ malades Se rendaient dans les temples où on 
leur enseignait le traitement à suivre; ces in- 
' dications étaient quelquefois fournies par eux- 
gs mêmes préalablement endormis. Les prophé- 
tesses et les pythonisses étaient à l'état de 
Somnambulisme provoqué quand elles ren- 
daient leurs oracles. Ellien a fait mention du 
Î pouvoir magnétique des Poylles, qui avaient 
la faculté d’endormir ceux qui les regardaient 
en face pendant quelquetemps. Tous les faits 
rapportés par les écrivains de ce temps rela- 
tivement aux pythonisses et aux sybilles mon- 
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trent qu’elles présentaient tousles symptômes 


du somnambulisme provoqué: délire convul- 
_sifetabsence de mémoire au réveil ;on entrou- 


vé la trace dans nombred'ouvrages(chez Cel- 
se, Origène, Eusèbe, Jamblique, Ammion,Mar- 
cellin). Appollonius de Tyane et Simon le 


_ Magicien rivalisèrent de miracles avec les. 
_ apôtres de Jésus. | 


Appollonius avait le don de double vue et, 
se trouvant à Corinthe, disait ce qui se pas- 
sait à Athènes en nommant les orateurs qui 
montaient à la tribune ; il était accompagné 
partout d'un disciple inséparable qui lui ser- 
vait évidemment de sujet. ART | 

Pline, Lampridius, Vospicus, Celse et Cité 
constatent. que les druides et les druidesses. 
guérissaient au moyen d’attouchements. 

Le Moyen-Age marque l'apogée des thau- 


_ maturges imputables au magnétisme ; au VIe 


siècle, ces sortes de miracles passèrent des. 
temples aux églises. Plusieurs médecins, con- 
sidérés comme des empiriques, guérissaient 
par des attouchements. Citons, par exemple, 
au moyen-ige : Avicenne, Robert Fludd, AI- 
bert le Grand, Armand de Villeneuve, Cor- 


don; au XVe siècle : Paracelse et Pomponace ; 


au XVE siècle : Valentin, Von Helmont, Go- 
clémius (qui eut sur le magnétisme la théorie: 
adoptée aujourd'hui); au XVII siècle : Boul, 
Vallé, Bartholius en France. Greutrakes en 
Angleterre; au XVIII siècle : Klarich en An- 
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gleterre, l’abbé Lenoble et Hell en France, 





pour ne citer que ces trois noms parmi une 
pléiade de savants et de médecins. qui s’occu- 
paient dans tous les pays des questions de 
magnétisme alors si fort à la mode. 


_ Gassner, de 1770 à 1775, obtint en Allemagne, en 
Russie et en France, un nombre considérable de cures 
merveilleuses par la fixation du regard, les frictions et l’im- 
position des mains; il occasionnait une convulsion vio- 
lente suivie d’une prostration d'où le malade sortait guéri. 
Lavater, incrédule à l’origine comme beaucou p de méde- 
cins, finit par se rendre À l'évidence des faits. 

C'est à cette époque, 1778, que Mesmer vint en France ; 
il trouva le pays merveilleusement préparé pour les ex- 
périences qu'il venait tenter. La surexcitation était géné- 
rale et les phénomènes occultes préoccupaient l'opinion. 

Swedenlorg, à Stockolm, avait annoncé que des esprits 
s échappaient sans cesse de la nature pour se mêler À Ja 
vie du monde et en diriger les phénomènes physiques et 
moraux ; 1] Comptait beaucoup d'adeptes. Le comte Saint. 
Germain avait troublé ses contemporains par l'assurance 
de ses rapports avec les grands esprits de l'antiquité, La 
folie des Rose-Croix avait jeté le désarroi dans Paris, où 
était réfugié Martinez Pascalis, le chef des « élus » et le 
grand-prètre de la secte cabalistique, 

Cagliostro et sa femme avaient révolutionné l'Europe 
de leurs intrigues, D'abord agent secret de quelque secte 
franc-maçonne, il avait versé dans le mysticisme. Les 
scènes inénarrables de l'initiation de ses adeptes avaient 





donné lieu aux cérémonies les plus extravagantee, auxs 


quelles mirent fin les scandales de l'affaire du collier. 

La même fièvre s’observait À Paris dans tous les mi- 
lieux; les « convulsionnaires » venaient au cimetière 
Saint-Médard, sur la tombe du diacre Pris, où s'accom- 
plisssient des désordres et des excès de toutes sorte. En 
province, il y eut les « trembleurs », qui rappelaient les 


convulsionnaires, et quand le cimetière de Saint-Médard 
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‘fut fermé par la police, on alla voir les convulsi nnaires 
-dans des salles privées où se tenaient aussi des scènes de 
-crucifiement. | SPAS EA ETS 
Enfin, en 1860, Braïd fit faire un progrès énorme à la 
science magnétique; il obtint la magnétisation par la 
fixation d’un o fe brillant et obtint un dédoublement de 
-conscience; il donna le nom d’hypnose aux états ainsi 
provoqués et se rendit compte du rôle que jouait la sug- 
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gestion dans leur production. Sa‘doctrine était opposée à 


celle du fluide magnétique, mais il commit quelques er- 


reurs en voulant différencier l'hypnotisme et le magné- 


tisme puisque les procédés de l’un et de l'autre amènent 


des états identiques. Agam appliqua la méthode du chi- 
rurgien de Manchester ; il constata l'anesthésie et l'hype- 
-resthésie, la suggestion d'état de conscience au moyen 
des attitudes données au corps. 

Charcot, — 1 fallut arriver à Charcot pour avoir un 
“exposé méthodique et un enseignement satisfaisant des 
phénomènes hypnotiques. Les hystériques quil avait 

dans son service, à la Salpêtrière, lui fournirent le point 
de départ deses études, en lui montrant le lien qui réunit 
l'hystérie et l'hynotisme. | 
_ Charcot étudia la petite hystérie et la grande (forme 
hystéro-épileptique) ; il en classa les symptômes et les 


stigmates, il détermina les points d'in sensibilité et les 


-zônes hytérogènes. Il distingua dans les crises la période 
convulsive {convulsions persistantes ou toniques, puis in- 
termittentes ou classiques), la période des contorsions, la 
période des attitudes passionnelles, puis la période du 
délire. | 

Il démontra que l'hystérie n'est pas spéciale À la femme 
et peut aussi se présenter chez l'homme. C'est en s’occu- 
pant du «transfert » que Charcot fut amené à étudier le 
magnétisme animal : il obtenait le « transfert », c'est-à- 
dire la translation d'une contracture ‘ou dune paralysie 
d'un membre sur le membre opposé au moyen de métaux 


convenablement choisis, quand il découvrit que le même : 


résultat pouvait s'obtenir au moyen du magnélisme ani- 
mal, 
19 
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pense | 
Nous retrouvons son enseignement à toutes | 
“es pages. dans l'étude que nous allons faire 
EE phénomènes hypnotiques. 


I. LE MAGNÉTISME HUMAIN 


Î y A longtemps que l'hommea conscience, | 
d'une façon plus ou moins précise, du fuite ee 
qui est en lui ; ces rayons qu ‘on fait partir 
des coigts des personnes divines dans les ta- 
bleaux religieux, ne sont pas autre chose que 
sa figuration matérielle. 

Quand deux personnes s ‘approchent, leurs. 
fluides agissent à leur insu l'un sur l'autre ; 
c'est ainsi, par exemple que s'explique la 
comimunication du DAULGNES du rire ou de : 

Ja tristesse. | 

Un orateur convaincu persuade son audi 
toire, un général redouté inspire de la con- 
fiance à ses soldats et de la terreur à ses en- 
‘nermis, un bon acteur inspire la crainte ou 
l'admiration suivant les sentiments qu'il ex- : … 
prime. Que d: fois, dans une conversation, 

n'entend-on pas cette phrase : « J'y. pensais, : 
j'allais justement vous en parler. » | 

= Ce sont là autant de manifestations de l'in | 
fluence de ce fluide qui se transmet par un 
mouvement ondulatoire ; on peut ranger dans 

le même ordre de phénomènes l'instinct qui. 
annonce àcertains animaux VARProEnE de leurs 
ennemfñs, la fascination de l'oiseau : le Ser— : 
pent et sa mise en catalepsie par ne de, 
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— 291 — 
proie, et même l'attraction des fleurs mâies 
pour les fleurs femelles, la vibration à l’unis- 
son de deux cordes tendues, les attractions 
des corps électrisés ou aimantés ; magnétisme 
universel que tout cela. 
Perceptivité 
do l'agent magnétique 
L'action du magnétisme sur un individu 
dépend de sa plus ou moins grande sensibi- 
lite ; il est un certain nombre de particularités 
qui distinguent les individus capables de faire 
de bons sujets magnétiques, voici les princi- 
pales : certaines personne$ ont des goûts 
étranges ; leur sommeil est agité, elles par- 
lent la nuit; elles souffrent de froid aux pieds, 
de migraines, dé maux d'estomac.Elles fuient 
la foule, préférent l'isolement ou la compa- 
gnie d'un ou deux amis, se plaignent de dis- . 
sonances nerveuses, ont une préférence pour 
certaines couleurs (le bleu) et une répulsion 
pour d'autres le (jaune). Elles aiment peu res- 
ter à l'église ou S arrêter en face d’une glace, 
les poignées de mains prolongées leur sont 
désagréables, l'exercice du cheval leur est 
presque impossible ; elles travaillent mieux 
quand elles ont la figure tournée vers le nord 
ou l'ouest ; elles ne peuvent ‘dormir sur le 
côté gauche, et se sentent mal couchées quand 
elles ont les pieds au sud où à l'ouest : elles 
éprouvent des sensations désagréables au con- 
act de certains corps. | 
_ Ces personnes là sont sensitives à un haut 
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degré et douées de perceptivité magnétique. 
Ce degré peut du reste se mesurer au 
moyen d'un sensitinomètre, construit par le 
docteur Ochorowicz vers 1885 et désigné sous 
le nom d'hypnoscope. . ter 
C'est un aimant de forme semi-ellipsoïdal 
qu'on place de façon à entourer la moitié du 
‘poignet. | : | 
Sur 100 personnes 6o à 70 ressentent des: 
picotements, de la chaleur, des contractions. 
involontaires, des malaises, si on place l'ins- 
trument dans un sens (le pôle négatif du côté 
du pouce) et les sensations opposées, calme 
agréable, anesthésie, immobilité si on place 
J'appareil en sens inverse. Le temps au bout 
duquel on éprouve ces effets donne le degré 
de sensibilité. | | 
Mais il y a d’autres moyens de reconnaître: 
les sensitifs, plus pratiques que l'application 
du sensitivomètre et moins incertains que 
l'observation des particularités énumérées  ci- Le. 
dessus. Un moyen infaillible consiste à appli PL 
quer les deux mains à plat sur les omoplates 
d’une personne qui setient debout. 4 
Si elle n’est pas sensitive, elle n'éprouve +2 
rien, Si elle l’est faiblement elle ressent une 
chaleur qui se propage et une lourdeur à 14285282 
tête, et quand vous retirez les mains horizon- 
talement au bout de deux ou trois minutes, 
vous constatez une légère attraction. Si elle 
est assez sensible, elle éprouvera plus vite la 
sensation de chaleur, aura la tête très lourde: 
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et sera attirée fortement quand vous retirerez 


les mains. Si elle est très sensible, il suffit de 


quelques secondes pour produire beaucoup de 


chaleur, de l'oppression et même de la suffo- 
_ cation ; vous voyez ses paupières battre, et 


Si vous retirez vos mains au bout de 30 ou 


_ 40 Seécondes, elle marche à reculons pour les 
Suivre sans pouvoir s'en détacher. | 


La volonté ne joue qu'un rôle très faible 
dans le magnétisme humain, elle abrège à 
peine le temps nécessaire à la production d’un 
phénomène et agit plutôt de façon à mettre le 
sujet dans un état nerveux plus favorable. 

Des expériences faites par l'intermédiaire 
d'un enfant qui n'avait pas trois jours ont 


établi que Ja volonté n'était pas indispensable 


Nous rencontrons sans cesse dans Ja nature 
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et que l'agent magnétique se transmettait (en 
l'espèce à travers un fil) en dehors de toute 
intervention de la volonté. 


D: Folarité générale 


des forces opposées, ou plus exactement des 
modalités différentes de la même force : Je 
principe qui crée et le principe qui détruit, Ja 
force centrifuge et la force centripète, les pôles 
réal dans les aimants, 

On connaît en physique l’action réciproque 
des courants sur les aimants, la dissociation 
des éléments d'un corps composé au moyen 


d'un courant électrique ; ces rapprochements 
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| nous donnent une idée dece qui se passe dans | 
Je corps humain. 


suivante : 


d'ailleurs un réactif chimique approprié), 


On le démontre d’ailleurs par l'expérience 


Prenez pendant deux ou trois minutes un verre d'eau 
dans chaque main, ou promenez la pointe de vos doigts 
au-dessus de chacun de ces verres sans toucher le liquide, 
et faites goûter les deux eaux par un bon sensitif; il 
trouvera à l'eau du verre de la main droite une saveur 
fraîche, légère, agréable, et à celle de gauche une saveur 
alcaline, tiède, fade. à | | 

Ces modifications de-saveur sont analogues à celles 
que produiraient d'une part le pôle positif de la pile, ou 
austial de l'aimant, d'autre part le pôle négatif de la pile 
ou boréal de l'aimant. Aa | | 
_ On peut donc dire par analogie que l'action de la main 
droite est positive (4) et celle de la main gauthe néga- 
tive (—). Lasressemblance évidemment s'arrête 1à 5; car 
dans le cas de la décomposition de l'eau par la pile il y 
à altération réelle et transport de matière (qu'accuse 

tandis qu'ici 

un réactif serait sans effet : il y a eu seulement une ac- 
tion vibratoire, fluidique. | ST 
On conçoit dès lors que les effets physiolo- 
giques du magnétisme pu:Ssent être excitants 
Où cumants, Suivant que sur un côté ou pôle 


+ 


quelconque du sujet on applique un pôle de . 


même nom ou de nom contraire. C'est ainsi 
que la man droite calme si on l'applique sur 


Je côté gauche et excite si on l'applique sur le | 


côté droit. C'est encore ce qui se passe dans 
l'emploi du sensitivomètre. 


L'aPPLICATION HÉTÉRONOME (pôles de noms contraires) est 
calmante, c'est-à-dire abaisse la Lmpéralure, diminue la 
sensibilité et la force musculaire. 
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L'APFLICATION ISONOME (pôles de méme ON) est EXCITANTE, 
ceslt-a-dire élève la lempéralure, accroît 1 sensibilité et la 
Jorce inusculaire., 


La &nsion magnétique, normale chez l'homme sain, 
est trop forté ou trop faible chez le malade ; on le ra- 
mêne à la santé en rétablissant l'équilibre, au moyen 
d'applications isoncmes, s'il faut l’augmenter, hétérono- 
mes, s'il faut la diminuer, - | 
Chez un sujet sensitif, l'application iscnome détermine 
* SuccCessivement les différents états du sommeil magnéti- 
que ; l'application hétéronome le ramène à la normale 
en le faisant repasser par les mêmes états en ordre inverse. 
Une série d'observations ont, permis de déterminer Ja 
Polarité d'ensemble du Corps Rumain ; on peut la repré- 


1 
ee. 7 


(profil) (face) 
senter SOUS la forme schématique de deux aimants en fer 
à Cheval enchevétrés comme l'indique la ligure ci-contre : 
19 un aimant latéral A, divisant le corps en deux Parties, 
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toite (+) et gauche (—); 2° un aimant transverst os k 
rieure (-)et postérieure (—). à de à 
En effet, si l'on promène la main droite (7) auprés € | 


| Ja poitrine d'un sujet sensitif, il éprouvera une IMPTEL { 
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sion agréable si lon est en face du côté gauche (ro), 
désagréable si l'on est en face du côté droit (+), ! es (4) +7 
a lieu avec la main gauche (—), notre main SA “a 1 NAS 
calmera le bras HE on) Fe ER le bras droit ( : !. SR 
et inversement pour l'autre Man) 0 0 
contracture du bras droit ; si nous la transportons { CT | 

| | jours l es doigts réunis en pointe) vers le bras LATE 
: T4 contracture disparaît à d'orte sans apparaître a 1€. e 
à De même peur les membres inférieurs fi Le ie + qe 
contracturent sous l'action des bras de même nom CRE 
versement. Si la personneest debout et que ris PS ad 
| tiez debout à sa droite ou à sa gauche, votre “ ces 
Au. fera sentir de façon agréable si vous faites face t 7 Be 
ie côté que lui, et de façon désagréable si Vous L és RES 
2% du côté opposé ; cela tient à ce que les deux po’ A S Rae 49 
# en rapport inverse dans le premier cas Lise cet (bras 
+4 bras gauche) et we nt rapport dans Je seconc ts 
Iroit contre bras droit. usé 1, 
Et nous donneront les mêmes actions due ee M 
mains. De même que dans l'aimant, l'action magn À RUE 
atteint vers les pôles sonintensité maxima, € ds £ LE 

aux mains et Aux pieds pour l'un des deux axes, au Ton! Ê 
et à la nuque pour l'autre. RS ma LS 

< nr PE JE séquence de polarité latérale fs re . 
dans la poignée de main ; un su jet sentira de ] 4 2 1 OURS . a 
| et une chaleur désagréable si vous prenez sa Main AGE Hot | 
) dans votre main droite, et il aura envie de rs GS + Je 4 
0: rer : il éprouvera au contraire un cajme agi ie à Eee 
"T4 = main droite se met dans votre main gauche ; touJol 
Re * en vertu de la même loi. | Het TETE 
52 | Ori un individu aime la solitude, c'est qua ‘ | # 
; "I sensitif désagréablement impressionné par les PIE te 2% 
«2 isonomes auxquelles il est exposé dans les de, é- EN en LA 
pôles du corps humain se trouvent, comme l'aimant e "1% 
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FT2e Polarité antéro-postirieure, — L'aimant en fer à è ve 
cheval théorique est figuré en traits in‘errompus, le plan: 
qui est perpendiculaire divise le corps en deux parties : 

celle de devan’ qui est positive, celle de derrière qui est 

_ négative. | | | 
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Te PÂTE 
fer à cheval, atteindre leur plus grande puissance À l’extré- 
mité : ce sont en effet les pieds et les mains qui sont les 
. parties du corps dont l’action se fait le plus fortement et le 
plus rapidement sentir. : | 
_ Ona donc raison de dire que tout le côté droit du Corps 
est positif et tout le côté gauche négatif. Des expériences 
analogues démontrent la polarité postéro-antéri eure, toute 
application isonome des mains produisant excitation, 
chaleur, malaise, et toute application hétéronome produi- 
sant Calme, fraicheur, bien-être. | < 
C’est ainsi que la main droite (+) repousse le front CH): 
et attire la nuque (—), tandis que l'inverse se produit 
pour la main gauche. 
On se rend très bien compte, par une série d'expérien- 
ces, de l'existence d'un axe polaire transversal, distinct de 
l'axe latéral et suivant en avant le nez, le menton, le 
Sternum et le nombril et en arrière la colonne vertébrale. 
- Le point neutre de l'aimant hypothétique B est au périnée 
et ses pôles sont au front et à la nuque. | < 
Si on présente la main droite au front d'un sujet assis, 
la tête est légèrement repoussée en arrière, les yeux se 
ferment et le sujet s'endort en passant par les’-différents 
états, L'application de la main gauche suffit à le réveiller. 
C'est l'inverse qui a lieu pour la nuque, On voit par suite 
que /e sommieil'magnétique est dû à un phénomène d'excita- 
lion, faisant affluer le sang au cerveau et le réveil à une ac- 
lion calmante refoulant le sang hors du cerveau. | 
Suivant la sensibilité du sujet, l'action des mains 
s'exerce jusqu'à 20,25 ct 50 mètres ; elle se fait sentir À 
travers les murs. | | 
L'axe autéro-postérieur est moins important et moins 
étendu que l'axe latéral mais il sert à endormir et à réveil. 
ler, et à décongestionner la tête. 
i ’ | 


Polarité secondaire 
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Les membres, que nous avons considérés 
comme participant à la polarité d'ensembledu 


corps, ont leur polarité particulière, 
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Le bras figure un aimant en fer à cheval dont Îe Font 
neutre est l'articulation de l'épaule et les pôles au bout 
des doigts (le pouce et l'index étant négatifs, le petit : 
doigt et l'annulaire positifs). Il en est de même pour les 
jambes. Cependant les membres de droite, à l'opposé de ce 
qui se passe pour ceux de gauche, sont plus positifs que 
négatifs, 

La main offre encore une’autre polarité : face palmaire 
positive et face dorsale légèrement négative pour la main. 

… droite, et disposition inverse peus la main gauche, , 
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| © POLARITÉ DE LA MAIN : | Te 
Les doigts sont construits d'une façon analogue : ai. 


4 





mant en fer à cheval ayant point neutre À l'articul: 
tion et ses pôles aux extrémités. 

Diverses expériences le démontrent : | 

Présentez votre main gauche à un sujet sensible et fai- 
tes-lui tenir votre pouce et votre index dans sa main gau- 
che, votre annulaire et votre auriculaire dans 54 main 
droite; au lieu d'avoir sa main gauche contracturée et sa 
droite paralysée comme on pourrait s'y. attendre en rai- 
sonnant d’après la polarité générale, il a de l'excitation et 
de la contracture dans les deux mains : c'est donc bien 
que les deux prémiers doigts sont négatifs et les deux der- 
niers positifs. Lx: | 

En changeant les mains du sujet ou en changeant celle 
que vous jui donnez, vous obtenez toujours des résultats 
-Concordants. | | 

On peut encore plonger dans deux petits verres d’eau 
voisins d'une part les deux premiers doigts, de l’autre les 
deux derniers; au bout de quelques minutes, un sensitif 
trouvera l'eau du premier verre alcaline et désagréable et 
l'eau du second acidulée et agréable ; donc les deux pre- 
miers doigts sont bien négatifs et les deux derniers posi- 
tifs. ; 

On peut multiplier ces expériences À l'infini, on obtient 
toujours des résultats conformes à la loi des actions cal- 
mantes ou excitantes, en harmonie avec la polarisation 
secondaire que nous avons indiquée. | 
. Enfin la bouche forme ün « point conséquent » (solu- 
tion de Continuité d'un aimant d'où il résulte que deux 
pôles de nom contraire se rencontrent), On le constate de 
différentes façons : ainsi le petit doigt de la main droite 

_©Ccasionne de la chaleur sur la lèvre supérieure et de la 
fraîcheur sur la lèvre inférieure, [1 s'ensuit aussi qu'un 
baiser est plus igréable Sur la joue gauche que sur la 
droite, parce que l'action de la lèvre su périeure est prédo- 
minante et que celle-ci, qui est positive se trouve en Op= 
_positionhétéronome avec la joue gauche, qui est négative. 

Action des yeux 
Les yeux ont une action magnétique très 
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PUISS ous l'a souvent ob- 
servé et l'on connaît la fascination qu'exer- 
cent le chien et le serpent. Le pouvoir des 
« jettatores » n'est pasune fable, on peut exer- 
cer par les yeux une influence physiologique 
bonne ou mauvaise. : EME 
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En magnétisme l'œil droit est positif et l'œil gauche: 


négatif. C'est pourquoi si l'on regarde la poitrine d'un su- 
jet on lui fait éprouver une sensation de calme, de frai- 
cheur et de bien être, on l'attire même s'il est debout, car 
les yeux sont alors dirigés en position hétéronome [œil 
droit (+) sur la partie gauche (—) de la poitrine : œil 
gauche (—) sur la partie droite (+4) de la poitrine] ; au 


. contraire en regardant le dos du sujet, on lui occasionne 
de l'excitation, de la chaleur et du malaise et on le repous- 


se s'il est debout, parce que les yeux sont alors di rigés en 


position isonome, 
L'expérience peut se faire facilement dans un endroit 
public avec une personne assise devant vous , en la re- 


gardant fixement entre les deux om oplates, on l'amène: 


au bout de quelques secondes ou quelques minutes (une 
dizaine quelquefois ) à remuer les épaules, À donner des 


signes d’impatience et À se retourner: parce qu'elle éprouve. 


une sorte de gêne. | 


On se rend compte également de la polarité des yeux 
en regardant une moitié de la figure avec un seul œil, les 
résultats sont les mêmes que ceux que l'on obtiendrait 
avec la main du même côté, | | 

L'un desyeux, placé au-dessus d'un verre d'eau, la 
modifie de la même façon qu'un doigt positif ou négatif, 
suivant qu'il s’agit de l'œil droit ou de l'œil gauche, 


Action du souffle | 
Le souffle est l’un des signes les plus im- 
portants de la vie ; l'insufflation joue un grand 
rôle en magnétisme. 








’ 


Le souffle froid est négatif (—) et par suite. échaufte 
L 


<xcite, gène, contracture, endort. 
_ Le souffle chaud est positif (-L) ct par suite rafraîchit, 
<alme, est bienfaisant, paralyse, réveille. 
L'un et l'autre produisent sur les différentes parties du 
<orps des actions excitantes ou calmantes, attractives cu 
d nt etc., en conformité avec la loi des ARPRCHONS 
| isonome où hétéronomes. | 


| Polarité des gauchers et des 
ambldcxtres | 


Les gauchers ont une polarité inverse ; dans toutes les 
expériences que l'on peut faire on obtient des résultats 
diamétralement /0pposés à ceux que prévoit Ja théorie 

ci-dessus. 

Les ambidextres ont une polarité d ‘ensemble incertaine, 
et une polarité secondaire inversée. 

Pour la polarité comme entouteautrechose on 
rencontre des anomalies ; Le colonel de Rochas 

| a par exemple signalé des zônes  alternative- 
- ment positives et négatives HAE obli- 
quement sur le COrps. 


,.  Polarité des sexes 


Le polarité des deux sexes ‘est la même, 


… maisil y a quelque différence dans sa modalité. 
Diverses expériences font ressortir que l’action 
magnétique de l'homme (sur l'eau ou sur un 


sujet) est moins agréable que celle exercée par 
une femme de: même santé dans Îles mêmes 


conditions. 
Enfin deux sujets de bexe différent, Ar l'un à côté 


M de l'autre, se trouvent mieux si la femme est À Ja gauche 
_ de l’homme, quoique les deux positions soient égale. 


# 
ny 


M. 2: pren hétéronomes. On voit donc que l'habitude ue 
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"homme r à droite de la femme n'est pas une- 

| ention arbitraire, mais la conséquence d’une loi na- 
tue d'ordre magné ique. 

Action äu squelette 

Il estun fait très bizarre : quoiqu’après la mort 

il ne reste aucune manifestation vitale dans le 











squelette, les propriétés magnétiques y de- 





meurent : on a pu faire magnétiser un sujet 


par un squelette. En outre le squelette démon 


té se comporte absolument comme un aimant 
brisé, chaque membre puis chaque os présen- 
tant à mesure qu'on le Sépare du tronc un pôle 
à chacune de ses extrémités ? etainsi de suite 
même si on sectionne les os indéfiniment. 

Le fluide magnétique est donc un agent ré- 
pandu dans la nature et indépendant de Ja 
force vitale. 

Automagnétisation 

Les effets que l’homme peut produire sur lui 
sont soumis aux lois au régissent son action 
sur autrui. 


On s’en rend admirablement ccmpte sur un sujet sensi- 
tif : que celui-ci place sa main éroite sur Île frent et ‘on 
bras se contractera, sa tête s'alourdira, scra renoussce, le 
sommeil viendra et méme la létha réie si on Jui met 11 
main gauche au front, le bras droit retcmbera, le gauche 
attirera la tête et Ie réveil ce produira. 

Sur chacun de nous les mêmes effets se produisent [TO= 
portionnellement à notre sensibilité respective, L'habituce 
de porter la main au siège d'une douleur est inspirée par 
le magnétisme et si l' attouchement est fait en : application 


hétéronome, la douleur peut disparaître en un temps plus. 


ou moins long, proportionné à la sensibilité. 
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F C'est par l’automragnétisation qu’on explique également RES: 
:) le malaise qu'éprouvent les personnes sensitives qui seree x TAUS 


PA gardent dans une glace : les ondulations magnétiques 
ne émises par ces person nes sont réfléchies par la glace et leur 
| reviennent sous forme d'applications isonomes, qui leur 

en font sentir tous les effets (excitation, malaise, chaleur, | 

et même sommeil et léthargie au bout d’un temps plus HOT. 

prolongé). Il n'y a pas lieu d'envisager l'hypothèse d’un le 

trouble quelconque de la vision, car le même phénomène D | 
se produit si les personnes tournent le dos à la glace : il ne 

n'y a plus alors de rayons tombant sur la rétine, mais les | 

ondulations magnétiques continuent à se trouver, sur le: Due. 

dos cette fois, en application isonome. dé : 
Action des corps magnétisés 
Les corps magnétisés agissent sur les sujets . 

| comme l'homme lui-même, l'objet magnétisé a 

au...  , par la main droite se comportant comme la 

main droite, et l'objet magnétisé par la main 
re. | gauche Se comportant comme la main gauche. 

N V0 On observe, suivant les lois générales, les mêé- 
mes phénomènes, calmants ou excitants, at- 
tractifs ou répulsifs et autres. | | 

C'est ainsi qu'on fait passer un sujet par tous les états. 
du sommeil magnétique (répulsion, contraction, "chaleur, 
malaise, sommeil, etc., jusqu'à la léthargie) en lui plon-- 
geant les mains dans deux verres d'eau magnétisée de fa- } 50 
çon à Ce que chaque main se trouve dans l'eau magnétisée 
par la main de même nom, Inversement, on obtient attrac- 

re tion, paralysie et r‘veil, en lui plongeant chaque main. ; | 

dans une caumagnétisée par la main de nom contraire.” - 20 
















Nous désignerons par positif (LE) un objet: magnétisé Ée 
# par la main droite et par négatif (—) un objet magnétisé 2, 






par la main gauche ; les actions seront en concordance. DR"! 

TR: avec la loi dos anplications isonomes ou hétéronomes. Le- | : AUS 

M magnétisme communiqué à un corps inanimé se conserve | 2% 
"+ 13e plus’ou moins longtemps, quelques jours ou semainss -; & 400 












En PRUEIES solides et des années pour les liquides. Cela tient 
| à ce que les solides ont une polarité propre qu'ils tendent 
À reprendre. Si l’on veut que le magnétisme se conservé 
* Jongtemps, il faut envelopper l'objet dans un papier ou 
-une étoffe isolante et le tenir à l'ombre, au sec et au frais ; 

on doit éviter d'en approcher un aimant et de faire bouil-" 
lir les liquides ; il faut également les tenir éloignés d'un 
agent susceptible de donner naissance au magnétisme 
physiologique (électricité, métaux, bruits intenses, etc.). 
Ces propriétés nous expliquent la vertu des talismans et 
amulettes, qui est plus ou moins appréciable suivant la 
. sensibilité des personnes qui s'en servent, mais qui est 
réelle et demeure efficace assez longtemps si l'on prend les 
précautions indiquées. Ar 3 | 
Nature du magnétismo humain 
On à vu des cas où des individus ont ai- 
|manté des. barreaux en acier, attiré avec un 
doigt et repoussé avéc un autre le pôle d'une 
aiguille aimantée. On peut obtenir, en tenant. 
compte de la polarité du corps humain, une 
aimantation analogue à celle qui est produite 
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par influence, ù 
La force magnétique qui existe dans le corps est diffé 

rente des autres agents qui s'y trouvent : chaleur, électri- 
cité, lumière, force nerveuse : cela ressort des sensations 
que nous avons notées dans toutes les expériences ci-des- 
sus, puisque des mains dé température à peu près égale 
produisent du chaud ou du froid suivant la partie qu'elles 
touchent, puisque c'est le souffle chaud qui occasionne dote 
Ja fraicheur et inversement, AR TNT RE TN 

1: Un objet que nous aurons chauffé dans notre thain. pa= 

 raîtra chaud ou froid à la personne qui le prendra suivant 
qu'elle le tiendra de la même main que nous où d'une au- 
tre, La dose d'électricité qui est dans notre corps est très 

… faible et ne suffit pas à expliquer par exemple les faits de 
crépitation des cheveux sous le peigne et d'adhérence des 
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_ vêtements au corps observés dans certains cas : la loi fon- 
damentale est la même, voilà tout. 

La force magnétique est indépendante de tous ces agents; 
elle n’est pas transmise, comme la force nerveuse, par les 
nerfs et la polarité ne présente pas le croisement dû au pas- 
sage des cordons nerveux sous le ont de Varole. L'action 
magnétique de l’homme peut se faire sentir jusqu'à 40 ou 
50 mètres ; mais au lieu de suivre la loi de la proportio- 

 nalité inverse au carré des distances qui régit la physique, 
elle semble se rapprocher de la loi de cube des distances, 
Les rayons magnétiques se réfléchissent comme les rayons 
lumineux, ils se réfractent aussi ; mais le foyer magnéti- 
que obtenu par une lentille convergente se forme à une 
distance double de celle où se produit le foyer lumineux 
ou Calorique,  : | | 


IL Rapport des agents de la 
Hs /naturet qui. 7e 
 Magnétisme humain 
ÿ Atmants | 


. L'aimant, qui agit sur la germination de  cer- 
taines graines et sur le développement du germe dans 
l'œuf a une action très définie sur le corps humain, 

À quelque partie du corps qu'on présente un pôle d’ai- 
._ mant, On obtient un effet analogue À celui qui serait ob- 
tenu par l'application d'un pôle humain identique, en 
conformité absolue avec les lois du magnétisme que nous 
avons exposées, et qui, réduites à leur plus simple ex- 
_ pression, peuvent s'énoncer : 
0: yo Le corps bumain est polarisé : positif à droite, négatif 
à gauche, (l'inverse à lieu pour les gauches), Læ 
_ 20 Les pôles de même nom excitent, répoussent, augmen- 
tent la température, la sensibilité, la force musculaire et | 
chez les sensitifs occasionnent des malaises, de la tiédeur, : 
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